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Gouvornomonts niont pleine confiance; 
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soudre cos » Lame itigieux per vcio d: 


en choisissant como 200202708376 ou módietour, un ci 


cito. 
yon d'une république emérienins qui scit affranchi d 
perticiprtion dans S affaires politi 


eno 0: 3 


rnins, il cst évident, 


d'anérique sont unis 
onquéte militaire ο 

۱۱۸8۵11۵ un dirigeant, 

ost justifiable d'rttcinire so 


ayant recours à dos mes: 
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millions ët dcs millions de personnes 33 ^ guerre 
G$ qui entrafneraicnt, avec elles, le souffrance ct 

la misère pour tous les prys lu globe, qu'ils soicnt 
bolligér^nts où neutres, surtout lorsque ces buts ot 
objectifs, lans la mesure où ils sont éguitebles et 
justes, pouvent Être 2ttoi Ace à des négociations 
1301419198 ou à l'aide d'un arbitrage. Au nom des ci- 


toyens 108 Etats-Unis d'Amérique et, comas je le crois, 


` 


au nom ic 68 3 "nos et femmes du monio 


A È s a š - نے اه‎ pa i er ^ à PA £ 
091317, je me tourne vo “¿US see afin que vous vcus 34- 


clariez dis)osé à règlo points litigicux sxistant 


Gcuv.rnomont 23 Pologne, 


ments allemand e clonsis ۵ 1 
un terme à leurs querclles par l'un de moyons 


A 


11139 or in Š 7 شر و وس‎ Tibet کے‎ T Tan 4 N 1 
ques susgulos, lu Gouvernements des Etats-Unis serait 


à contribuer, pour s^ part, à ls sclution 


ifie οςηης ۴070 par- 


treduction sincère‏ ره 


lu mondo, 
lu 14 Avril, 


cortifióo ccnfcermo,- 


CERTIFICAT DE TRADUCTION 
JG scussiznó, Piorrc COFFIN, cer 
faitement 15 langue enzlaisc ot l^ 
^ttcsto quo le texte ci-lossus ost 
et ecrrecte du Document TC N° 72/124. 


zue frong^isc et 
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1 
1 


3 C. COFFIN 
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/{5 
OOPIE 


Extrrit do SVEN HEDIN "L'Amérique dens l^ bateille 


cs Con tincnts. " 
(Pp. 100-108) 


Lorsque, pendant la première année de la guerre, 
on prrisit de prix, d. tous côtús, on p-rrissrit accor- 
der peu de confi-nec à ces déclarations, Los dóputós 
et les roprósontonts du peuplc, élus, en dehors des 
corps législatifs, constatent sans cesse, avec enxiótó 
Gt inquiótudc, que l'Amérique se l^isse entrefnor d^ns 
la guerre, et, sans Stre forcóc par l'extérieur, sim- 
plement p^r la politique du Gouvernenent, soutenu p^r 


petito minorité, 


à Kansas City, le Sénateur Bennet‏ و1941 
Champ C L A R K, exnose quo ln enn agne qui ^ cours,‏ 

, 
pour éviter l'ontróc en zucrrc du l'imcrique, était ógn- 
lement un combat à outrance pour l^ démocrstic sux 2t^ts- 
Unis. u cours do la même réunion, Alf. M, LANDON de- 


manda que ceux qui s'opposaicnt à la sucrrc, no scient 


p^s sujots ^ux reproches ot aux reilleries du Gouverne- 


mente 


27 Avril 194T, le Són^tcur Gerald D, NYE dé 
qui suits "Les mêmes puissances, qui nous ont 


.../ 
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trompant, on veut nous convaincre que 


Ac l'ordre dans le ch qu'est l'Zuropo. 


merre vori- 
igtificr tout 
histori 
hecun d 
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ond 


icrins l'impres 


lans 


r^ssonblós 


1 | ^ -- 3 
abort 1 ILLE à 


3, UNG C 
scntimen 
aux désirs d'un netit 


| nous ontr°îner d 
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(Contd. ) 


102 

Le Sénateur TAFT (Candidat à la résidence eux 
dernières élections): "Ce projet de loi donnerait au 
resident le pouvoir dc déclarer la guerre à n'inportc 
quelle nation du monic, ot ἃς participer à 15 guerre 
actuclle, s'il le désire, ce qui, visiblement, ost lo 
cas. «aucun Coneris, X l'oxcontion d'un"Conzrès dc 
Marionnettes", n'acespterrit un tol projet do loi." 

Le Sun-teur LA FOLLETTEs: "Cc n'est p^s un projet 
dc loi pour donner lig pleins »ouvoirs ^u Président. 

un projet destiné à dissouire le Congrès. C'est 

âu Conzrés qu'il renonce à dos droits vitaux ot 


mts. 


Le Sénatour SHIPSTZADs: "Y t-il quelqu'un pour 
croirc, ga'cn eo ens, los membres exócutifs lu Gouvorne- 
ment, donneraient, no füt-oc que pour un instant, los 
plains pouvoirs que lui donnerait 16 projet H.R. 

Tout rozime coneevable luttersit dósespórement pour con- 
server entièrement son outcrité, dans le but d'empêcher 
la critique d'une nation mucontente qui, jusqu'à la 
frontière, est soulevée d'un refus révolutionnaire. 
Frenklin D, ROOSEVELT est ions l^ même erreur, et est 
^ussi faible que tous los eutres chefs mécontents de 
l'évolution d'un Gouvernement constitutionnel. 


Le Són^teur LODGE: "Cette loi Ac prêt-bril eréercit 


4447 
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(Contd. ) وس‎ 
Í +f 
une dicteture intérieure et 5ffaibliros و‎ 15 force de 
défense n°tion?le. Le projet n'accroit »^s le danzer 


de guerres ótran:óres et le danger d'un rézine tetali- 


lo pays, mis lonnerait au "x 69148521 15 
jugement, aves 


Le I6 Féveier I94I, le manda 
akota lu Sud, dit ce qui suits 
pressior qui v^ croissant sans cesse, 
sentir sur la »cpulstion. pression on 
tervention dans la gusrre européenne, 
se mettre en 


lraient attirer notre pays lens l^ zucrre. 
Page IO4 | 
d'entrer en guerre ou de minten: ?, paix 


prise suivant los intérêts 
Cela doit être fait do m 


hommes, non lcs marchands 


Voici maintenant l'opinion de quelques imório^ins 
no faisant pas partie du Sénat ou du Conzrès! 
Fédérrtion américaine de la "Chronique Au Travail" 
1941 ۶ "Chaque mois, nous 
guerre, non parce que les nations bellizérantes se rape 


orochent de nous, mais ρε les actes de notre propre 


zcuvernement," 


VEEL 1941, lo Cardinal O'CONNEL: " Il existe 


nl 
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Mo 7 ias n°2C0/3 ; 
0۰+ Ti ^ 
unc certaine impression qu'il se passe, derrière lo ri- 
deau, des choses ignorées du peuple. C'est fe genre 
13 soupçons qui provoqua les róvclutions d'Turope, 
soupçons du peuple vis-i-vis de s n Gouvernement. J'es- 
père que notre peuple restera loin de l^ zuerre. Je 
sais que le peuple veut rester on dehors, meis le Gou. 
vernement no prratt nas tenir compte de sos lósirs, 
tout en continuant X parler do dómocratic. Cer sines 
m^ncsuvres secrètes nous rapprochent continuellement 
de l^ zuerre, Chacun voudrait savoir où nous en som- 
mes. Ce n'est 2-8 loyal, de l^ port Atun Gouvernement 
qui so dit démocratique, d'azir ninsi," 

e Dr, MORRISON, éditeur du "Christian Century", 
en avril 1941: "Ceci n'est pes la guerre de l'imerique,,.. 


Comment se fait-il gue dans le tête de nombreux inde 


ricains, ناوت او‎ établi gue cette guerre est celle de 
l'Amérique, ou que c'est lo devoir 4e l'imórique, de 
p^rticiper, pour 15. 2.me fois, aux batailles d'Europe, 
i^, πόροχιθο doit être très frar Me, oonse, c'èst 
que lo Président des 3t2ts-Unis, per une longue suite 

de dóclarations, et une quantité d'actions, a mené le 
pays à un point où l'opinion publique n'a plus 15 liber- 
τό d'exprimer s2 profonde conviction contre l^ partici- 


pation i cette guerre, Pag à pas, au cours d'une période 


e ۳ 


de 2 ans de prooszande officielle ot d'actes officiels, 
la nation a adopté, de plus en plus, une nolitiyue de 
guerre, jusqu'à ee gu'on arrive su dernier ۶.2 111091011 dó- 


en faveur de le zuerre qui consiste à diro que 


TTA 
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nous sommes déjà 211 وق‎ trop loin pour nous rétrecter.., 
Loin d'être le zuerre d'..morigue, c'est le "suerre du 
résident." ὁ Chicago, à 1'ocension ون‎ l'in^uzurstion 
du pont en 1557, le Président ROOSIVILT commença à 
se mêler de cette sucrre, la "zijovr3 du Président.“ 

۵: PAS, f. À یو‎ wee rss lens l'esprit du 
peuple amér ei ur Tals, ia Próeident lui-même, 
a déjà déclaré lə zuerre. Il A ilsiznó l'ennemi ct 
parle de victoire, Lo Conzrts ^ cessé de róoró- 


scntcr le peuple." ...., 


Copic certifiée conformes: 


Dr. Martin HORN 
waVoent ۰ 


CZATILICAT DE TRADUCTION 
----------- UCL ION 

Je soussiznó, "i C. COFFIN, certifie tre 
parfaitement les uss anglaise et francrise ct 
atteste que le t ci-lessus est 15 traluction 
sincère ct correcte du Document: "RIBBINTRO? n°2o0/3." 


-icrre Ce COFFIN ۱ 
Chef de le Section IX 


27 Mers 1046, 
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Extraits de Sven Hecin ھی‎ En S AM 


pD M Ó "`ô +H 
("amerika in Kempf ccr Ke ges 117/119) 


=> < 


: "Voici, la Democratie = Voit le President de 
cite enfin un article du "Saturday evening Post" 
1940 . Comme celz :st bic connu, ce journel cst un 


illustre dont le tirsge so monto a des millions d'cxem- 


"Nous no parlons ici ni d rro, ni de pcix*, 

Tendis que nous cerivons, lc bruit court que lc President 9 
Ccmandc au Congres des Etats-Unis de se retirer. Cctte nouvelle est 
cxprimce calmema t . n lit a en-tcte du "Now York Timo" + "Un 
projet cc 141 donne ou President pleins pouvoirs pour orctcr du m^tericl 


' * > . . 
C cst un coup de -cnic de frire opnerait 


tre ceci come d' intorct secondeiro Lo titre officiel 


du projet dc loi cst 
pour faciliter la defense 
J tons maintenan 


VcncZ-vous que cst un projet de loi d ‘csi i-mome . 


cmt son «tat d'esprit 
qui suit : 
cs non declarces partout dons 
le monde, 2 son choix, sclon scs proprcs conditions ct dont il user» 
sclon ce qui sembler: convenable 
Pouvoir desc faire des rutre: notions dcs omis ou dcs cnncmis 
a son choix . 
Pouvoir d'utiliser م‎ fetitoutes lcs rcssourecs du Days, 
son choix 
Pouvoir de conclure des alliances avec d'eutres gouvernements 
cr a bail ou transferer a d' outros gouvernements 
ssources militeircs dcs Et: Unis execption frite 


A 3 
otros humains ot cola parce qu iis ne sont pas expres 


nomes, a son choix. 
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age ¿118 
Pouvoir de publicr par decrot les lois qu'il considere commo 


necessaires pour mettre des intentions = execution 

: ' CANIT . 

Pouvoir dc crgent sans limites Pouvoir do s'attr# 
bucr tous les pouvoirs qu'il vout , D'une maniere significative ot 


pour la premicre 


`) 


fois dans l'histoire longue de 8 ans, du retrait 


progressif du Congres . Ce projet dc loi ne comporte pas de lim 


de temps . Il peut ctre definitif 


۰ 11 . 
Ce sont lcspouvoirs normeux d'un dj 0 ο 


Copie ccrtifiec conforme 


Dr. Martin HOPN 
avocat 
Ce COFFIN, 


o perfaitema t la lan- 


ci-dessus 


ct correcte du docu- 


Ce COFFIN 


la Section 1X 


27 mors 1946 
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Document Ri, NO 290/5 
Copie FAI 
extraite Ge "l'Amerique dans la Bataille des Continents" ("Ameriks 
im Kampf der Kontinente", de Sven Hedin") (pp. 85-90) 

L'Accord Tripartite fut accompagne en Allemagne et en 
Italie Ge commentaires “e presse dans lesquels on put lire un 
avertissement pour les Ttats-Unis d'adopter une politique plus 
prudente en Asie orientale, avertissement qui, malheureusement, 
eut l'effet oppose, Le fait que les Etats-Unis etaient en tout 
Cas, conscients, du danger de la situation est cemontre par 
les instructions donnees aux citoyens americains en Extrene- 
Orient le 17 Octobre 1940, leur enjolgnant de rentrer immedia- 
tenent en Amerique, et par le renforcement de ls gernison 
d'Hawai. 

situation au Jr xon cst defini per la éecla- 

mission militai 

Incochine, qui, en Novembre 1940, declara: "S1 seulement les 
Etats-Unis voulaient comprendre la situation du Japon, tous les 
problemes opposant nos ‘eux pays pourraient et Cevrsiont etre 
facilement resolu. Il suffit simplement de reconnaitre comme 
principe que le Japon est le facteur de ; adilisation de 
l'Extreme-Orient'". Un mois plus tard, Matsuoka, a cette epoque 
Ministre de res etrangeres du Japon, indiqua comme etant 
les grandes lignos ce la politique etrangere ce son gouvernement, 
d'une pert sa loysute envers le .acte Tripartite, et, d'autre 
part, son desir S'emitie pour les puissances anglo-saxonnes, Il 
demontra, en meme temps, la catastrophe que serait pour les ceux 
peyx une guerre nippo-emericaine dans le Pacifique. En Janvier 
1941, touto la presse japonsise fit ressortir que, 
declarations precitees d'hommes d'etat japonais, l'attitude de 
Roosevelt devensit de plus en plus hostile, et que le Tapon ne 


pouvait se laisser intimider ou provoquer par lui, et qu'en se 


2. 7 





H0876 —0017 


Document Ri, NO 290/5 
Translation (cont!d) , , ) 


E. EN 
tenant fermement a sa politique, le Japon devait repon?óre aux 
attaques voilees ou non, dirigées-contre lui, a l'occasion de 
la campagne faite en faveur de la lei C'assistance a l'Angleterre, 
Dans le discours du Secretaire G'Etat Hull, en Janvier 1941, le 
Japon pefqut une menace et l'annonce que les Etats-Unis avaient 
l'intention de prescrire l'application de lois pour la zone du 
Pacifique. 

Pendant l'annee 1941, Roosevelt augmenta ccnstomment la 
tension entre les Etats-Unis e e Japon. Afin de trouver une 
porte de sortie, le Japon envoya un ambassadeur special, 

Mr. Kurusu, a Washington, Celui-ci eut de nombreux entretiens au 
"State Department" avec l'Ambassadeur accredite, Mr, Nomura. Le 
26 Novemore, Roosevelt formula ses demandes et les adressa direc- 
tement eu Tenno. Il demanda la 

japonaise en Chine, et la reconnaissance 
Chung-King comme seul gouvernement legal pour toute la Chine... 
L'intervention dictatoriale d'un homme d'Etat qui defend la 
liberte de decision des habitants d'un autre continent aussi 
Jalousement que le fait Roosevelt, etai ur le puissance 

insulte qui ne nouveit etre ascentoe ^n silence. 
cependant si Roosevelt esperait nesnmoins que 
Japon accepterait ses demandes et s: : Jans cet espoir 
qu'il tint son peuple et ses representant: lega E l'igno- 
rance Ge la Note du 26 Novembre. Le Senateur Connelly, president 
Cu Comite des Affaires Etrangeres au Senat amoricsin, n'eut 
lui-meme connaissance de cette note que 3 semaines apres son 


envoi ct 10 jours apres la destruction de la flotte americaine . 


par le Japon a Pearl Harbour, Roosevelt savait a coup sur que 


cette note signifiait le guerre avec le Japon et il no donna eu 


Congres, au Senat ot su peuple, aucune information sur ses 


intentions. En meme temps par son silence, 11 empecha que fussent 


31865 les mesures de defense consistant a maintenir l'ermee et 
ls flotte en alerte constante dans les evant=postes americeins 


du Pacifique... 
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du Pacifique. 
P, 87 

Les amiraux et genoraux, quí ne se dovizient en aneuno 
façon de l'imminence de la guerre entre leur pays ct le Jc pon, 
passerent on conseil de guerre apres cette dofaito a laquelle 
ils n'avaient pu ore prepares etant donre jue leur commancant 
en chef leur aveit aisse gasps Gos daly astions ñ'import: 36 


vitale, 


Roosevelt vers la guerre contro le 

sorte plus vivante si on lit les declarations americ: 

dernicrs mois.... La revue a grand tirage "Look", dens un numero 
Ce Mai 1941 declersit que l'Anerique vivait depuis ces annces 


en antagonisme svec l'Allemarne ot lo Jepon ct quo le recours 


eu Pacte des neuf : £ a le C ¿crance ds Wnshinrton 


e un 9 > compte definitif avec le 
eu moins, cette de avait eto comprise clair: 
l'Allemagne, et le Jer et l'alliance de ces deux 
fut le resultat inevitable, 

conflit spprochant svec le Ja; 8 3 Jc plus en plus 
presso americaine depuis le del Je l: guerre 
en £uropo. L'on pensa, cepeno ant, que les .8 seraient 
capsbles de choisir le moment propice. 

La rovuo de politique ctrangere 

Etats-Unis, le ruvuo trimestrislle 
publia 2 «articles on Octobre ۲941.50 Professcur Wothanisl Peffer 
de l'Universite de Columbia, esperait quo le "conflit prevu 
avec le Japon pourrait etre r tarde jusqu'a co que les Etats 


Unis cussent complete leur programe d'armement, ۵۔1‎ 


chinoise etait alors encore intacto, le Jepon pourreit ctre 


"eliminc d'un seul coup", Le 3oycottage ct le clocus des iles 


Ci 


e8B1nes..... 


japonaises acheverciont ce quo la flotte et l'aviation ameri. 
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ceines laissersicat s faire aux armes economiques. Il en resul- 
terait ces troubles su Japon, surtout si un Japon conquis ot 
eppsuvri se voyait encore force de payer dos dottes de guerre. 
Ainsi, pour les Etsts-Unis, l'union ĉu Japon avec l'Axe finis- 
seit a la longus par etre un ovenoment favorable, car si 
l'Allemagne etait vaincue por les democratics, cos dernieres 
troiteraiont la menace japonaise comme une affaire pu 
secondaire, 

Aussi significatif do ls conception americsine d'un 
conflit avec le Ja; fut un article d'fugene Staley, de 
l'Ecole fe droit et de diplomatie Fletcher, qui parut dans 
lo meme numcro de "Affairos Etrangeros". Il pretendait que les 
Etats-Unis devraient immedistement offrir cu Japon le choix 
entre doux alternatives, l'une serait de > rapprocher de la 
Grande-Bretagne ot des Etats-Unis, en abandonnant sa pertici- 

l'Axe de meme que sa politique de l'Ordre 
Asie Orientale, ot dans co cas los dcux democratics pourraient 
lui ouvrir les marches ct lui consentir des livreisons de 
matiercs premicres et lui proposer do particiocr a la resur- 


rection industri lo 6 ۱ Chine sinsi qu'au commerce avec 


l'Amcrique du Sud. Ls seconds altern tive pour lo Japon serait 


le τρ 1. le cette offre ο t dans co ces la pression 
sur lo Japon sersit Suan 90 "ide continuelle et 
a la Chine, x» lo renforcement des fortifications 
Manille, Singapour ot des Indes 766715276 23 90 ر83‎ 
colui des Forces sovictiques on Siberio Orisntals, 
ment par lo blocus economique du Japon, le rupture de 
ot l'obstruction cu commerce Japonsis rvec l'Amcrique latine, 
ور‎ resultat d'un tel isolement oconomiquc que pourrait entrainer 
uno coalition ces USA avec le Grande-Bretagne ot 
ola sans envoyer un seul avion ou brton fans 


controle Japonsis, serait dosastrenx pour le Japon. 


4 - Le journeliste...., 


Hm 





Document Ri. NO 5 
Translation (Cont'd) 


Le journaliste Ralph In^oorsoll, qui ost intimo ce 


Roosevelt, - la suite d'un voyage mondial qu'il vient ὃς 


publia dans son journal New-Yorkais "pM", 


tenement, dons lo "Daily Express" londonicn, Gu 28 Novembre 1941, 


C 


8 articles intitules "l'Amerique doit dətruiro lo 
Dans ceux-ci, 11 4٥6+٤ quo los Etats-Unis 
avec la Granco-3retacne, lr Russic soviotiq-o et 8 
ecsrtent la mon 
les 24 heures qui ت٣٤‎ ~a do: aration 72 guerre simultanoo 
"ss quatre puissances: ο rivanniques forzi sortir leur 
flotto de Singspour sfin dtex-ulsen les J^ponsis 72 ls more 
mericrins feraient 1 ΟΜ | leurs esca. 
"o bombardement pour aller detruire les villes jepone 
construites So bois et pepiers facilement inflammables, ue 8 
"Imglo-Amoricsins victoricux' so roncontrerriont alors quela 
Jours plus terd و‎ HongKong... La seule tache de l'Ameriquo 
consiste a nettoyer l'Ocean P-cifique s l'ouest des Japonsis, 
"Ce nottoy^ge no nocossito mono pas la Costruction de l^ flotte 
Jeponnise, car si los quatre ctats freppent en 
l'effondrement du Jnpon stensuivra rapidement "et touto cotto 
absurcite des potita supor-hc 
Il souligne ensuite une fois do plus qu'il 
vite, car co n'est que de cett: façon que "les Etat 


tout s gagner et rien a perdre", 


Cos voix refutont l'assortion selon laquelle Roosevelt 


fut surpris par le "perfidio" ay Japon 


Copie certifice conformo par: 
r, Mertin Horn 
voue. 


Je soussigne, PIERRE C. SPIN, certifie connaitre 
parfaitement 15 langue anglrise et la longue française 
et attosté quo le texte ci-Cessus est la traduction 
sincere ot correcte du Document Ri, NO 290/5 


Pierre C. COTTIN 
Chef de 15 Section IX 


= | 
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Lo Personnalité du Fuchror- 


1) Je vis Hitler pour la lére fois en Août 1932. 
Puis je le vis à nouveau on Jenviern dens ma maison de 
D-lhom, que jo mis à sa disposition pour 2 entrevues 
entre lui et Papen, car elle était situéo dans los fcubou- 
rgs de Bcrlin. Durant l'année 1933, jo dovins le cojla- 
borateur d'Adolf Hitler. 
2) Désu^ prelièrs ontrovue avec Adolf Hitlor, toute sc 
personnalité fit sur moi unc grosso impression. Dans 
son “spect, p^s ailleurs assez sombre, ses yeux bleus de. 
ninstours meprrurent ótrnngenont fascinants». J'avais 
déjà à cc moment l'inprossion quo cot وه‎ dont j'avais 
entendu les discours avec tant EAT, devait être 
une personnalité des plus extraordinaires. Jo fus 
prrticulièrezcnt frappé par son air de parfaite indé- 
pendance (sans qu'il soit taciturne), ses pensées 
marques, et l^ moniére et la forne dont il les 
nait étaient entiè ‘rezent différentes de celles des 
nanes., Ello semblent sortir de son être intérieur. 
étaient sinples et claires, ct pour cette raison proba- 
blenent si convaincantes. Ce qui me frappa particulière- 
ment fut le noniéro touto personnelle, ot pour tout 
dire défihitive dont il exprimait son opinion. Aucune 
meune contradiction n'étrient possibles. 
Ce qu'il disait dovait tro accopté pa es autros. Sans 
doute est-il fortouont monotiane o une qu'il est à peine 
possibie d'influencer; ce n'est pas honne 8 coupronis, 
impress: 
pas part aux discussions qui curent 
réunion do Janvie: À cette époque, 
ne pouvais pas encore arriver à juger la personnelité 
d'Hitler, je ne souviens saulcïent d'un incident: Von 
Papen expliqua gue lo Président du Reich, von Hidenburg, 
l'intention de nommer Hitler, vice-chancelier 
nont. 
A cette occasion, j'entendis con:ient Adolf,Hitler 
۱ sxtrénenent énergique son opinion, 
première fois s2 dureté do caracté- 
brutale avec laquelle il faisait 





mmm 


naissance 

'hui 
tant qu 

d'honne il 


Em 


home 
était, 


dois avouer 


2 


tiquenent pas 


En 
A. C 


y 5 ۲ دجم‎ 
Jg cC 


ont, 
Il avait dans 
bleuc ont réservé 


^ ہہ 
- 


Son 


» 


Í 


Do 


ہے Bes‏ مم 
ا ا habi‏ 


jaucis gu'm 


Goering: 


quo Gooring, 


KELE 


cat:strophc 
ou tolle cho 

plus 10018560285 
une 


et 


doci-nouro 


satisfait 
d 
ανα οι Ὅ 
bra 
litlor. 
avec cette 


& ἘΠ Ἐ 


‘Hitler 


en cor dic- 


allant voir 


as tout 


vs 


con 
aujourd 
l pensait en 


surte 


S οι 


‘unc 


M 


mios 
de vue 
qu'il 
it souvent 
en 
aussi trés souvent, 


P au. 5 ο 
(2.15 


Doc. 


ΤῚ 


+ 
ilU 


je fis plus ¿troitene 


Adolf Hitler; demandait 
le connaissais 
سس وھ‎ et 


était 


si l'on me 


quelle 


ntérieur, 


3 


son être je 


ہے کے 
© 4 


" 


seulement très peu, p 


fait 


côté, 


Il 
évènenents 
la 


avec lui, 


est un bien que 
durant toutes 
selienent 


Uum na 


son 


boration, j? no 
point dc 


jo fis sa 


E ε) 


10 ^11 


Y a 1 
- LULA LC 


QU 


cs cx < 
|3 Dc 


lor jour où conne 2110 0 ë ο 


ripti 


solitai 


nainti 
5) 


. «3 4 ^ - 
Datta oF 


n quelque chose d'indesc 


Adolf Hitler ótoit un 


L 


dG rod: 


en s 

no 08 

autrc 
6) 


et Hess, 


put lc 


ت7 


h'étrit tino 


INACCCSS 1, 


Personne plus in 


son ilité n'était 


Je erties qu'il en 


añ 


lités 
toutes les 
litler, qu 


it,pas toll 


vu dos 
renpli d 
à Adolf 


rrót: 


personn 
Lug de 


voulaiont 


cocur 


- 
Am 
A. Es 


produireit s'il n'a 8 


alles no pouvaiont sup orter 


pas en 


responsabilité, ct ainsi do suite; 


ellesressortaicnt rayonn: 


souvent prósentoient lo point 
la 

point Ge vuc qui ét: 

Ét lc 


riv& 


vec exact nent neue convistion 


2upearavent, 
tion 


LA uuum 


seule 


avec celui ait lour 


différence oy n! 


- | a 
sto. 


que je 


aussi enthousia 





۵۷ 


26 


LL 


Doc. Ri. 311. 
je 


avait connu pendant do 
parlai de 1 


tous 


qu'il 


2 grande influence qu' 


les êtres hunains, nóno 
mellenent. 


+ 


avait 


sur 


sur noi pcrsor Á 6815. 


3 


Hitler possód 


d'éli 


toujours ¿ dans 


e 
Le] 


inor la capacité de ۶310-1 


ou, au 


M 


ecre ts 


κ اہ اک چیپ‎ Arar œ 
sur les 08. 


parler 
SAS 


3 E 


el Ὁ 


hu 


ssi d'une façon 


te 16۳18 brillante 


ot 


nossgo, son service nilitaire 
Oy de 
sontait 


d'architectura; 


gs période de 


attiré 


on 


Iu 


vaya 
VOTS 


par nature, un ertiste 
t 1 


ہم 


sendan 


pe 
il 


83 
| 


voyngo à 


+ 


parinit do se 
gagnait tous 
je 

pour 


los 108 ۰ 


و 10123 8 


la poi que entionne gu' 


nz 


rticulière, mutent cuo 


oz Adolf 


Saa Eu E A X 
politicions, 


étrangers dons los reunions plus 


los rsrtions personnelles. 
Bulgaric, me dit 
^it d'Adol: 


ipler 


conv 


LL O 


Boris dc Ta 


113^ 
Lada 


ΣΤ را‎ 
Gc 


pour cha- 


lui. d'ai vu dos 73 


parole 


r unc 


rsonnalités 


prononce 
ë 


GOT 


présence, Chanb Daladier 


n: 
ji 


renit, 


00 


۰٠8 


Ἴ 
uum, 


con- 


ense 


EL dég SAS. t très souvent la 


u 


de ¿e volonté 5econpagn 


¿nen 


quol- 


son 


or ingónieuso, simple et coupr 
avainnt 
êtres 


ric 


tous ceux qui 


wa 


lui, et placaicnt les huncin 


j'assistai à ecting 
de 


"CT 


fois, un grand 


JOrS 


nilliors pe 


d'Hitler 


3 01112 6 89 


aient los 


L 


ya 


VN 


rendit visite a Londres, 
Hitler 
8, je 
Hitler 
ct 
Adol? 


Longton 
۷ ۸0 


7 


LOUGH 


sent inp 


MIC 


zpri. 
à 


νου 
ὔτιο 
ines de 


parol 


Quend Todt ne 
parlai d'Adolf 
enn e 
lf 


4 ^ TA سم ہم کر ںہ‎ 
που ο ο 508 S5 


exercait Ado 


itr 
Todt répondit qu' 


sur les ingers 


pouvoir 


personnes 


puis 
puissance 
lf 


6 0002 nt 


Ado Hitler 


mgr ro 


yon 


ey 


~ 


ot s.irituclle, do s 


pendant la guerre 
telle 


LE 


n en 


sorte que chac 


d'art ët 


qu'il é 


v 


parlait 


vont 


Ss réunions intizos, 


Arpi 


inti 


T. 


ENTEL sale ba 


717 


v wu 


71 دم درم‎ y ` 4 5 e 
Lale YY mt dos 


Donc 
pete 


27S Onne 


que pc 
CO. Μοτο 


cal ^ 
-ν. Like D 


naiont 


furent fortet 


soi - un 2 c 
inir 


ingon 


Qe 


sible, étaient con 


que chose & faire 


Son charne. 


plusieurs cont 


LL 


servoi conbion les 





O YN 


0876 - 0024 


Partout, je pouv^is constate 


l'affection, L'amour, 


Hitler, À cette 


¿ ON 


Sur guolque 


3800283 


5 2 
` y? ( 
consider 


intiquos. 


- 


GG 





. . ”, . ` . ۹ 
mais je réussis là encore, en ï is question à 


Henderson pour détourner son attention. Por la suite, 
à Hess qu'i tc Henderson 
présenta à Vienne avec 


pee c 


‘ticr fit renaroucr 


nent, après uno visit: 


n. x.‏ 4 کے کی 
fois, πο puis‏ 


10) Hitler voit 
l^ politicuc È 


de 


in 


téricuro, 


V aq dr $‏ مه 
2 11 | ` 


wr. ما‎ U 


کا با نا 000 Soy‏ 


3 trous, 


ot infloxiblo, 


on décline, 
seront sur 
s finclc- 
on 


n ylus 


ΙΙΙ 


=; H0876 - 0025 





ITU 
130g 


Ri. Doc. 211 (Contd.) 
Une discussion politique fut imvossible pendent tròs 
longtemps. Il ne considérait les choses que d'un 
point de vue militaire, Il ne croyait pas en la pos- 
sibilité d'un compromis et avait certainement raison 


à ce sujet, quoique j'essayais d'y arriver d'une autre 


façon. Il na voulait pas croire en una défaite de 


l'Allemagne st devint de plus en plus dur eu sujet 

98 mesures prisés avec la Jureté grandissante de la 
guerre. Il πο répétait constamment que nos armes 
spéciales, d'abord los sous-marins, plus tard los ar- 
mes V, puis los avions, nous assurcraient la victoi- 
re en dépit de tout. IL erfit à cola jusqu'à 6 scmei 
nes avant le fin. Jc me demandais s'il n'était pes 
malade, Il avoit l'air très mal, sa figurc et ses 
mains étaient absolument anémiques, mais son esprit 
était très lucide. Toutes lcs sugecstions de ma pert, 

tiques dévuis 1942, 

restaient sans succès, Il croyait que de tels es- 
sais seraient considérés par l'ennemi comme des preu- 
ves de faiblesse et pourraient les inciter à mettre 
en jeu leurs dernières ressources los plus puissantes, 
Deux tentatives arbitraires et accidentelles que je 
fis provoquèrent de sérieux différends entre lui et 
moi. Je ne pouvais qus difficilement en acccoter le 
responsabilité; cependant, pendant l'hiver 1944/45 
j'en pris une autre avec MOSLLHAUSEN. 

Il était indubitable qu'A. HITL-3 était 
convaincu que la victoire pouvait encore intervenir 
tant que lc front tiendrait. T1 no le disrit pss, 
mais 1l faisait simplement allusion aux changements 


à venir, I1 savait probablement que seule une 


sas 
کر کی‎ 
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capitulation était possible politiquement et il ne 
voulait de cela à aucun prix, car il pensait que ce 
serait alors la fin du National-Socialisme et la bol- 
chevisation de 1'Allemegné. Etant de cet avis, il 
préférait tout tenter tant qu'il y aurait encore 15 
moindre chance. Il s'imsgin^it probablement, enfin, 
que l'exemple d'unc armée et d'un peuple qui avaient 
combattu, sereit meilleur pour l'avenir de 15 Nation 
allemande, comme un symbole d'hérotfsmo avec lequel 
les futures générations pourraient reprendre le secs 
Sus. Alors vint 12 fin. 

Quelques jours avent sr. mort, A. HITLER 
cite. comme creuses de le défrite, entre autres, d'a- 
bord le fait qu'il n'evait pns cu Assez de temps pour 
former complètement 15 netion,ct surtout l'armée na. 


tionele socisliste. 


II. Sans sucun doute le FUZHRZR, considérrht de plus 

en pius, pendant lcs dernières ennées, le monde Juif, 

dont il étrit sûr de L'orgenisation, comme 15 

cause de cettc guerre . On pouvait voir cole 

ses p^roles, malgré qu'il ne me parlât jomeis 

sujet, sachant mon opinion à وہ‎ sujet. Je ne 
l'histoire des persécuti des Juifs, Je ne sais 

pas si c'est HIMHLER qui les οοππθης» ou si HITLER les 

tolera, Je ne crois pas qu'il les ait ordonnées, cor 

un tel acte ne conviendrait ps à l'image que j'ai 

toujours cru Ítro 1° sienne. À. HITLZR, qui nz mangeait 


pas de viande parce qu'il no voulait pas que l'on tue 
l 
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es Animaux, lui en qui 138 enfants avaient unc telle 


contfi^nec et que tous idol^treient, nc peut -voir donné 


un ordre si terrible, dc sang-froid. D'autro part, 
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son testament permet de conclure que lui, ^u moins, 
en aveit conn^iss^neec, même s'il n'en donna p^s 


l'ordre dans son fanatisme contre lcs Juifs, 


I2,) Il ne peut y avoir de doute sur une chosc, 
c'est que lo FUTHRER n'efit qu'un seul but dens toute 
S^ vies comment puis-je servir l^ Nation ۶1 1 91017.709 61 
On pouvait s'en rendre compte pendent toute so vie, 
en commençant p^r s^ jeunesse, s^ conduite comme 
humble soldat pendant 15 gusrre, ct s^ vic politique 
toute entière comme politicion ot Chef de 1^ Nation 
allemande, Il vécut d'une façon absolument dénuée 
d'égotsme, il seerifie se senté ct ne pense 

d'autrc, jusqu'à son dorni.r soupir ct en sacrifisnt 
s? vie, qu'à l'avenir cu peuple ۶116۳06۳۵ qu'il simait 
plus que tout, Ceci fut ls lieno de conduite de 
toutes ses pensées et do ses actes, D^ns ce but, i1 
prit de grandes décisions de politique extéricure. 

Il ne croyrit qu'à ce moyen pour s-uver l'evenir du 
peuple allemand., Quand il m'en parla, il mo dit que 
son échec étrit dü à la fatalité. L'Histoire dócido- 


I^ pourquoi il n'& pss réussi. 


το Jugor do l^ personnalité d'unc figure, d'un 
génic comme A, HITLER, est très difficile. On ne 
peut p^s le mesurcr à une communc mosurc. G plus 
extraordinsire en lui, c'était son brill^nt petrio- 
tisme et son désir fanntique de frire uno grendc Al- 
lemagne. Il étrit convrineu de se. mission, il se 


eroyeit prédestiné pour elle. Il possédeit une 
ET à 
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puissance de volonté indestructibke et une inconce- 
۷۵۵1۵ énergie dans l^ poursuite de scs buts. es 
dons de compréhension et d'intelligence étaient سب‎ 
tonnants, Sa conception du mondc et son imegine- 
tien soulevaient toujours de grandes perspectives 
et de grands parallèles historiques. Frédéric LE 


GRAND lui servait très souvent de modèle, 





۵ ۷۵ 


En dépit de toute inagination, il réalisto 
pour juger les situations raisonneb 


qui concernait les grandes décisions 


4 
l'éxécuteur voulu par le destin et envoyé pi 


Puissant pour réaliser la Destinée du Peuple ان‎ 


il me dit une fcis que toujours, avant les grandes 


= و‎ * * . 
décisions, une sorte de certi- 


tout 
cand, i1 
absolurent 1046607138۰+ 
seul point de vue. Il 
intérits vitrux 


ie parlait fort,~eu de ces questions per 


8 115 
تد - 


politique étrangère 


Stalingral, 
contact. 
il vint me ve 
quittant, il ne fit 
pus couprendre 
ossiblc, il ne 
solution défini 
possible 
politique 
z ébrenlé ot ai dit quelque 


ouvait yercre toute conil 


bait: Tout our lo peuplt end 
cou; 


ον lui dit que 


, 1 ۳ 
étrangère; cais 





۷ 


Docs Ri. 
pas corn ris le A il 
cenont méfiant; si 
ΗΑ 


8017" 


e ^ u^ E >> ° 
D UV να, le gra 


vent los diffanateurs 
- مج‎ 4 - = ` jo 
douteux, gui sur.nt 
l'influcnce sur lui. Il était aussi cepi 
gens volontcirenen n'.st pas doutoux 
sc souzettru à l'influence des gens qui 


duper adroitencnt, et ainsi nottro 


jamais 
ora” Far 

souvent, 
aicnt 1! 
avaient 


leur tenps, 


personnelles 


ts franchenent 
onnalité tout 
naniéres n'attirerent 


d'autre 


qu e 


cider.J'ai mené à 
politique étrangère pour 
efois, une 
scnaines 


9 نا ایا اتا See‏ 


faciliter 18 hoses, Hit ccasionnollouent 


posait 1] N OTRO isnant l'attitudo 
M ---- 3 » 


u'clic était récllo- 
casions, on ce 
1 28 autre 
qui 03 los autres 


ollaborateurs. 





ΠΠ 


H0876 0032 


Z 5 


divergences de vue existant ontro lui ot 


en 1941, provoquérent uno rupture de nos relations 


+ 


personnelles: n ;aronoo, il serblait alors 


cilic, mais i ιο 1 jangi: mac ul avait 


vent. Jo n'ai 8 apri: Golf Hitlor à cou 


poque. J'avertis 


lovicns nous contontor d'exécuter los 


incite Adolf Hitler à ne 


Ζ :‏ 
ee‏ بے کت - ans‏ کر وت 
Q pulp Bin,‏ و 0ل لات تا ل2 


nent conc 
Lites dI 
is sculencnt 


Certificat do 


Je soussigné, connaitre 


Pk T‏ چس می می T.‏ کا 
langue frangaiso,‏ 


MV LL Cl‏ وع ادت مل 


i-dessus cst la traduction 


جیا D‏ ج ی اب مد Ç‏ 


cunont 
νὰ U 


tion 
t6. 





۳۷ 


Document Ri, NO 312 


15€ 


Copie 


MES LE νε 


a soumettre au Tribunal Milit-tre International de Nuremberg 
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quo lq situstion interieure ct politico cconomique, en train de 
Gavenir do plus en plus critique, no pouvait otro emeliorce que 
per unc consolidation de toutes les forces nationsles, Cotto 
conviction ctait aussi le raison pour laquelle mon mori, lors des 
heures critiques precodant la prise de pouvoir on Jenvicr 1933, 
mit notrc maison a 15 disposition des thcoricions des pertis de 
droite pour y tonir unc reunion, Mon meri mit por le suite sos 
plus grands ospoirs dans cette coalition dos partis de droite 
et 11 coopera de son plein gro a leurs efforts faits en vue 
d'atteindre leurs buts. Utilisant ses relations otrengeres, il 
seconde les efforts d'Hitler en vue do rendre a l'Allemagne une 
place rospoctco pormi les nations. Pour commencer, il essaya, 
a l'occasion de nombreux voyages personnels, ^t plus tard, 
officiels, 5 l'etranger, de rc-líisor lo desarmsmont do l'Allomagne 
cgnlite de droits. 


Pendant ls periode de sos a ites commo Ambrssrdcur a 


Londres, mon mari s':st cfforce do poursuivre 1: politique 


commencee par lui dans l'esprit de iccord navel. Malheurcuse- 
mont, sa politique rencontra deja a cotto op quo do 2:19 
difficultos, du fait qu'il lui fallait ropresonter l: politique 
cliente d^ non-intervention οβΏπσπο]ο, Alors quo, noanmoins, 
notre 2 ¿cos moments les plus houroux de 
néant laquollo mon meri 
icvint un supplice sans 
radical dos 
Juifs ct do ostio 1۳۳109168, et de ) los difficultos 
constemmont accrucs on politique otrrngere, l'immixion do toutes 
sortes Ce servicos, buroaux ot di 
questions de politique ctreng وا‎ Cnuscront dcs frictions, dos 
discussions ot des onnuis de plus on plus nombreux. Lo radica- 
lisme grandissant du perti ot l'-ttitudo porsonnelle hostile 


- 2 = de Himmler.... 


۷ 
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Himmler, Bormann ct Goebbels contre mon mari 76 86۰6 čo plus 
en plus sur son esprit ot 111 donnoront unc ayparence do 
dureto, trait qu'il no possodait pes superavant. L'hostilito 
d'Himmlor devint en fin do compte si vlolcntc, quo jo vivais 
dans uno angoisse constante pour la vie de mon mari ct de mon 
fils. 
Bien quo l'absolue confiance initiale do mon mari on 
Hitlor fut grandomont cbranlos, 11 so sentait necnmoins lío a 
lui par son serment qui, a so ο licit -ussi © son peuple, 
Bicn souvent, mcn mari, pa ri l'etat, so sentit oblige do 
soutenir les opinions d'Hitler ainsi quo los ordres qu'il connait 
a ses suborconnes, bion qu'il no los approuvat prs ou quo, col 
dens bien des cas, il s'y soit fortoment op os: devont Hitler. 
L'eclatemont do lo guorro ot les rumeurs constemment <٣ - 
pannes selon lesquelles son attituce n'etni 
amencrent le 3 Septembre 9 uno crise 


A 


ce moment, on nc pouvait ace qu'en rappelant 
ses efforts personnels en vue du contraire, 

N'ot^nt pas tres resistant physiquement, par suito do 
l'ablstion d'un rsin ot ctant d'unc constitution tros à 
toutes cos difficultes pesercnt d'autant plus 101106 +1 
mon meri, 


Nurcmberg, le lor Mrrs 1946 (signo) Annolioso von Ribbo 


Pour l'authenticite do la declaration 
ci-dessus ct de la signature do Frau Annelicse von Ribbentrop 


(signo) Dr. Martin Horn, 
fvocat 


CERTIFICA "E TRADUCTION 


— —— 


Je soussigno, PI"VRRE C. COFFIN, certifie connsitre 

pa itement le langue anglaise ct la langus française 
ot atteste que le texto ci-dossus cst la traduction 
sincere ct correcto cu Document Ri. ΝΟ 912. 


PIERRE C. ) 7 
Chef de 1۶ section IX 
28 Mers 1946 
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ATE LE کا وو‎ ΠΕΠ τος 


—————— — — 


de Bernd GOTTFRIEDSEN, Sceretairc d'Ambassado 


— 


Ayant cte informo de l'importance d'un Affidevit, ct par- 
ticulicremont dos consequences pensles qu'entraincrait la 
presentetion d'une telle declaration inexacto intontionncllomont 
ou par negligence, je reponds par la prosonto sux questiens 
ci-dessus: 
lore Quostion:Qucl ost votre nom? 

Reponse : Bornd Gottfricdsen, no lo 2 Mars 1911, a Brodeaby, 


pres de Schleswig, 


2cmo question:Quollo etait votro dernicre profession? 
B 8 LEA ATE] 
Reponse: J'etais Consoillor d'/mbassado au Ministere des 


¿ffairos Etrangeres a Berlin. J'otais 5 la tote 


de l'administration d'un sorvice special s'occupant 


dos questions finencicres, su Ministere des 
Affaires Etrangeres, et specialomont celles du 
Ministre du Reich. De plus, j'otris agont do 
lirison supros de l'/mbessodeur jeponsis Oshima, 
Ma mission particulicro consistait a rester cons- 


ont mn contact avoc l'/mbrssodour jeponais ot 


sos collrboratours los plus intimes. 


Seme question: quo pouvez-vous dire dcs affaires finencicres du 
du Reich, ot, 


en particulier, comment so conduisati-11 dans les 


quescions financieros? 

2 1939, jo fus charge de l'L3alinistrotion finmeiere 
dos biens du Ministre des Affaires Etrengeres du 
Reich, ot des fonds officiels speci^ux. Lorsque 


J^ pris en charge co sorvico, le Ministro des 


- l = AffaibPesa.... 
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^ff^iros Ftrangercs.de l'epoque, Von Ribbentrop, 7 + 

m'ordonna d'operer unc separation stricto entre ses 

affaires fin^noierog privees ot officielles. Il m'or- 

Gonna specialement de 86887877 strictement 

personnelles ct ses depenses officiclles, 

que les choses nvrient ete faites dens le 

que je l'appris lorsque je pris en moins ce servico, 

1939 a 1945 (nnnecs pendent lesquelles Je dirigoni co 

service) les depenses privecs du Ministre au Reich forent, 

evidommont, poyces sur S78 revenus personnels, tandis que 

sos revenus officiols etaient utilisss pour و‎ Desoins 

officiols du Ministre ë: 3 Affaires otran 

C'est ma Secretaire, une certaine Freule Scifort, dont 

l^ derniere residence se trouve a Rendsburg, Holstein, 
qui, sous mons constant controle, s'occuprit du detail do la 

tenue des livres, ot des comptes. Per ordre du y 

dos Affaires Etrangeres, la BCprration -ntr 

financiers prives et officiels fut observoo t 

tement et meme strictement, Un: ou deux fois 

soumcttait au Ministre Cu Reich unc balanceo 

plote avec piocos justificativos, En plus, cot 

des comptes ct ces picces Justificastiros 

per un comptable &ffíiciol de l'oxtericur, 


& Berlin, 


4οπιο question:Est-co quo los bions privos de Von Ribbentrop 
s'accrurent pondant les ¿nncos ou il out une activite 
diplemetiquo? 

Reponse: ^ucun bicn m ublo n'arant ste consorve, ot aucune 
Nouvello propricte 171۳16091 11 ود‎ n'^y^nt ctc Acquisc, scs 
bicns, d'apres co que je pus observor - n prrticmlicr, 
pendant qu'il etait ministre des Affaires Etrongeres = 


rosterent..., 
- 2 
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resteront a pou pres identiques, a l'cxecption do deux 
donstions do 500.000 RM chacunc, qui furent sujettes a 
l'impot sur lo capital, 

Some Question: Et los biens artistiques do Ribbentrop? 

Reponse: M. Von Ribbontrop ota: che avent Ctentror dons la 
vio diplomstique, Pendent que jo m'occupris du servico 
mentionne ci-dessus, il acquit cortrins taolcaux, surtout 
sur lo m^rcho ort ique cllemond. Chacun de 
fut acquis sclon les regles, et, evant tout, ^u 
ot naturollomont, payes avec do l'rrgont vcnent dos fonds 


prives du Ministre des 'ffairos Etrangeres du Reich, 


Pendant le tomps qu'il fut Ministro dos Affaires Etrangores, 


le Von Ribbentrop acquit des objcts d'art a l'etranger 
pour mcublor 1o Ministcre dos Affaires Etrengeres, ct la 
Legrtion allemonde. Ces objets devinrent pr pricte de 
: utilises en consequence, Tous cos objots d'art 
atal 


v 


ogues ot inventorio 1 des livres. Aucun 
trongor ne fut acquis illegel mont, clest 
و۵"‎ par pression, et Le je ta personnels de 
Von Ribbentrop eg-lomsnt furor ¿taleguos ot j!rpposal 
margue distinctive 
En resume, 15 po lire < a condulto de M. Ven 
sa vio 
iproprochabloes pour 
il n'acquit ^ucun obj-t d'art 
prr los troupes 
pour son usage personnel ou pour 
aires Etrengeros du Reich. 
(Signo) Bernd Gottfriodson, 


3ornd Gottfricdson 
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Document Ri, NO 315 
PS 1834 
3erlin, le 2 Mars 1941 


Servico. des Affaires Etrangeros 
attache au Ministere 

des Affaires Etrmgores du Reich 
N° 56 R 


Ex 5 BA- Ait 


du Memorandum sur l'entretien du Ministre des Affaires 


Ou Reich avec l'Ambassadeur Oshima, a Fuschl, le 23 


Page B - Par, 2 - Pour autant qu'il s'agisse de l'Amerique, poursuivit 


le Ministro dos Affaires Etrangeres du Reich, on doit 


Ócclarer que Roosevelt est l'ennemi le plus acherne de 
l'Allemagne et du Japon. Il vent reellement entrer on 
guerre. Cependant, notre intorct etait d'empecher l'Ameriqu 


d'entrer en guerre, 


B, Par. 3 - Nous voyons, cependant, qu'il devait ctre pessiblo, 


3. 


par uro politique و 600100121209 166 1 طعط‎ puissences 
de l'Axe d'empocher l'Amerique d'entrer en gucrre, 

e... 

Mais nous desirions finir 1r guerre repidement ot 
forcer l'Angleterre a demand P bientot 1» p ix. Le Fuchrer 
etalt.....decido a amencr la guerre a une fin victoricuse 


et rapide des que possibic, Pour arriver a cela, la coppe- 


ration avec le Japon 1 importante. Mais Gens zon propre 
interet, le ipon devait intorvenir aussi rapidement que 
possible. En agissant ainsi, le position-clef ce l'Angle- 
terre, en Asie Orientale + detruite. Le Jepon de son 
cote, assurerait ainsi sa propre position on Asie Oriortale, 
ce qu'il ne peut accomplir que par le guerre. Il Τε 
raiscns maieures on favour d'une action rapido; 

Page 10, Par, 2 - 1) Une interventi8n du Japon signifio un coup 
decisif porte contre lc noyzu de l'Empire britannique 


(menace.... 





Document Ri. N® 315 
Translation fCent'd) 


(Menace peur l'Inde, guerre sur mer, ctc...) 144 S 


L'effet sur le moral du peuple anglais serait tres 
sericux et par la contribuerait a terminer bientot le guerre 

2) L'intervention soudaine du Japon empecherait 
probablomcnt l'Amerique d'entrer en guerre. L'Amerique, 
nen encore armee, pourrait difficilement ls faire de meme 
qu'elle resistcrait a risquer sa flotte a 
Hawai, Si, par ailleurs, le Japen respecteit los interets 
americains, un argument do prestige - argument per lequel 
Roosevelt aurait la possibilite de ific 1 guerre 
vis a vis des Americains - ne serai pas facile e trouver. 
L'Amerique pourrait difficilemnt declarer la gucrre, 
etant impuissante et incapable de feire quoi que ce solt 
pour cola, alors que le Jar dans ce cas, pourrait se 


rendre maitre des Philippines. 


(s Affaires Etrangeres du Reich 
nontionna alors que, si l'Amerique declarait la gucrre en 
prenant peur motif l'entrco du Japon dans le conflit, ce 
serait l'indication qu'elle avait ou l'intentien d'entrer 
en guerre tot ou tard. Meme s'il etait preferable dtempecher 


telle entrce dar > ne serai en tout 


peur les 


des Affaires Etrangeres du Reich 
souligno que, (0 1 9 6 en raison du desir de maintenir 
l'Amerique en dehors d a guerre, on devrait employer un 


r 


langage procis. Co n'est seulement que si l'in se rendait 
comptc aux Etats-Unis que l'on sc trouve 


valente de fer, que l'on 


consequence, en doit avoir une politique clsire 


_ 2 -- et FORTEC. vw. 


۵۷ 
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Trarslation (Cont'd) 3 Uc 
«ὁ 


` 


et forte, vis a vis des U.S.A., naturcllomont pès uno 
politique agressive. On devrait savoir aux Etats-Unis 


que l'Allomagne, l'!Itelio ot le Japon n'ont ricn contre 
lo peuple americain, mots quc des desirs cvontu^ls 


d'agression roncontroratont un front ۱ 


7 


o for do nations 
0 ۰ 


Copie certifiee conforme par : 


(signaturo) (Illisible) 


Me 


Dr. Mertin Horn 
Avoue 


CERTIFICAT DE TRADUCTION 


Je soussigne, PIERRE C, COFFIN, certifie coancitro 
parfritement la langue rngleise ot 1- langus frange 


et attests quo lo texte ci-dessus ost la traduction 


sincere et correcte du Document 51, NO 315, 


PIERRE C. 
Chef de la 3ο 
28 Mars 1938 





۷ 


Document Ri, NO 314 


1877 PS 7 4 7 


Notes du Ministre Ces Affaires Etrangeres 


du Reich - 19/41. 


Memorandum 
concernant l'entretien du Ministre des Affaires Etrangeres du 
Reich avec le Ministre des Affaires Etrangeres japonsis, 


Mr. Matsuoka, a Berlin, le 29 Mars 1941, 


Per. 1 - le Ministre des Affaires Etrangeres du Reich en 
revint a sa precedente conversation avec M. Matsuoka en ce qui 
concernait les conferences de'Moscou entre ce dernier et les 


+ 


Russes, Il exprima l'opinion qu'il vaudrait mieux, en face de 


18 situation generale, ne pas pousser trop loin les choses avec 
les Russes, Il ne savait pas coment la situation se developpait.., 
... Il (le Ministre des Affaires Etrangeres du Reich) croit 
cependant que la Russie ne creera pas de complications militaires,, 
2 Par. 1 - On ne peut naturellement pas savoir comment se deve- 
lopperont les relations avec la Russie. On ne salt pas si 
Stalin intensifiera sa politique actuelle d'inimitie envers 
l'Allemagne, 11 (19 Ministre Ces Affaires Etrangeres du Reich) 
aimerait prouver a Matsuoko qu'un conflit avec ] 
en tout cas 
/absolumont pas au nombre des possibilites 
Page 6, Par. 1 - le Ministre des Affaires Etrangeres Cu Reich fit 


17 


alors part au Ministre des Affaires Etrangercs japonais, dans 

la suite de la conversation, ds son opinion personnelle quant 

aux veritables interes des Russes, L'Urion sovietique aimerait 

que la guerre durat fussi longtemps que possible, Elle sait que, 
elle ne peut arriver a aucun resultat per des attaques 

C'est pourquoi la repi?^e defaite Ce la France n'etait 
pas arrivee tres a 770508 pour le ruse politicien, Staline, Il 
esperalt uno longue guerre, qui fatiguerait les nations et les 


preparerait l'influence belcheviste, C'est le but reel de la 


politique..... 
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Document Ri. ΝΟ 6 
Translation (Cont'd) 


741. Ὁ 
politique russe que l'on ne devrait jamais perdre de vue. /4t ۹ 


"age 9, Par. 116 “inistre des Affaires Etrangeres du Reich rependit 
que l'Amerique ne pouvait sbsolument rien faire contre le Japon, 
s'il s'emparait de Singapour. Ce n'est que pour cette seule 
raison que Roosevelt pourrait deja songer a prendre des mesures 
actives contre le Japon, car, tandis que, d'une part, 11 re 
pourrait rion faire contre le Japon, d'autre part, 11 sepat 
probable que les Philippines seraient percuos au pre 
ce qui serait une grande perte de prestige pour le President Ges 
Etats-Unis, qui ne pourrait rion faire pour y remedier a cause 
de l'insuffisance de l'armement americain. 

10, Par. 1 - Le Ministre des fffaires Etrangeres du Reich 
declara que, selen lui, la declarstion de guerre du Japon a 


l'Angleterre prendrait la formo d'une attrgue sur Singapour....., 


Copie cortifieo conforme: 


(signe) Illisiblc 
Dr. Martin Horn, 
£voue 3 


CERTIFICAT DE TRADUCTION 


Je soussigne, PIERRE C. COR?IN ۱۵ ۳110 connaitre 
parfeitement la langue anglaise et le langue franc 6٥ 
et atteste que le texte ci-des: est le traduction 
sincere et correcte du Document Ri, NO 316 


Chef de ۱ 
28 Mers 1946 
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Expédition 
Docunent authentiqne Νο 178 


N°178/1945 


Dóclaration sous la foi du serment 
Le eing Décembre 
dix neuf cent quarante cinq 

5 Décembre 1945 
est conparuc devant noi, 

Dr. Sigrund Held 
Notaire à Nurenborg, en non étude, Maxfcldstrasse 51/III à Nuremberg + 

Madame Annelies von Ribbentrop 

née Menkcl, épouse de l'ex-Ministre dos Affaires Etrangères du 

Reich, Joachim von Ribbentrop, demeurant actucllenent à 

Eching an Armersec. 

L'identité de la personne comparaissant a été établic par lo 
fait qu'elle n'a présenté : son permis de conduire, muni d'une photo- 
graphic, délivré par lo Krcisant Mayenec, lo | octobre ( lu) 1922 et son 
bulletin d'enregistrement ( Registriorschcin) du 16 juillet 1945, signé 
par elle-néne. 

Corre Madane von Ribbentrop déclara qu'elle désirait faire une 
déclaration sous la foi du serment, jo l'ai instruite sur l'importance 
d'une telle díclaration ct en particulier sur sa portíc au point de τας 
religieux et péna 

Lá-dessus la personne compa 


d'authentification : 


۵ 





۳۸۵۷ 


: ہے‎ - 
J S Ü 
Je rencts per la présente, pour tre jointe à ec docuicnt, 
une déclaration signée par noi aujourd'hui, et portent la-cntion و‎ 
" Attestation sous serment " > cortific s 
nt, 


5 B 


que lesindicetions donnécs par moi dans ladite déclaration correspondent 


plète; 
J'on supporte les frais ct pric d'Stablir ne déclaration en 
deux cxcnplairos. 


Avec l'anncxo, luc par lo noteirc, οργδός 


c 


Annelics von Ribbentrop 


cxenplaire préesdent conforme à l'origin-1 


Medanc Annelics von Ribbontrop, 
nce Henkcll, épouse de l'Zx-linistro dcs Affaires Etrangères 
Joachin von Ribbentrop, 
dencurant actuclloment à Eching em و ان‎ 
Nurenbcrg lo 5 décembre 
dix neuf cont quarante wing 
Scecaux ۶ 


Dr. Held, 
Notaire 
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DECLARATION FAITE SOUS LA FOI DU SERE NT Y e 
Jc déclarc ec qui suit sous la foi du serment, après qu'on ri'cut 
indiqu$-cxptosséncnt quo toutc faussc donníc dans cctte déclaration 
Scrait sevèromont punic 3 En l'année 1940, nous avions au Ministère dos 
Affaircs Etrangères ( logement do service) unc cave-2bri trés insuffi- 
sentc. Par conséquent, au moment dosattaques aériennes, nous utilisions, 


sous l'ordre d'Adolf Hitler, l'abri de le Chencelloric du Reich, car 11 


tonait à ec que mon nari on tant que Ministre dos Affairos Etrangères, et 


les dossiers du Ministère des Affaires Etrongéros soicnt mis dans un 
abri sûr. J'attondnis à l'époque ron dernier cnfent qui naquit lc 19 
Dócerbre 1940 et jc puis pour cctte raison très bicn me rapre lor unc 
attaque aoricnnc qui cut licu pou avant ect évènement ct qui nous obli- 
gcn à aller dens l'abri do la Chenccllerie du Reich, A cette occacion, 
Adolf Hitler était présent ct vint dans notre abri. Lui, non mari ct 
roi étions assis ἃ la table de cettc pièce, Au cours do notre séjour 
mon nari oxposa longucrent les cfforts qu'il avait faits pour faire 
participor la Russic au pacte tripartite, Il développa les possibilités 
d'unc action diplomati e de co gonre et sa façon d'enviseger la con- 
clusion d'un tel pectc. Je me rappelle. très bien qu'Adolf Hitler ter- 
rina l'cntrcticon cn disant ¢ " Ribbentrop, pourquoi done ne réussirions 
elers que nous avons réussi tant do choscs." 

Mon mari avait fait son cxposé avec ¿len ct Sloquencc.Lorsqu'il 

cut terminé, j'ai rererqué qu'Adolf Hitler qui avait écouté mon mari 


sans fairc d'observations positivos, 





ΙΙΙ 


-0049 


ho CT. 


était apparcrmont un pou distrait, dc sorte qu'il n'a senbló, que l'ex. 


posé do non nari no l'avait pas oonvaincu, 

lion bcau-pérc, Richard Ribbontrop, ncurut lo lor janvicr 1941. Jc 
me rappelle que lui qui malgré son âge s'intcressait oncore bcaucoup 

politique, dSclara à lasite d'unc allusion de non nari à sc 
tudcs au sujet de l'attitudo d'Adolf Hitler envors lo pecto russo, quc 
si nous voulions perdre legucrre, nous n'avions qu'à nous on prendre 
la Russic, Mon neri a au cours de cette conversation corme ru cours 
nombreuses conversations qu'il cut «τος noi par la sultc, toujours d$- 
fondu le point do vue qu'une guerre avee la Russio devait absolument 
Otro óvitóc ct qu'il avait toujours cssayé auprès a! Adolf Hitler, d'oan- 
pŠehor la guorro avec la Russio , Je me rappelle aussi que men neri me 
raconta qu'Adolf Hitler lui avait finalcnent interdit de parler de la 
Russie surtout avec dos étrangers, 
Nuremberg le با‎ Dicerbre 1945 


signé y Annclios v. Ribbentrop 


Pour copie conforme + 

Signés Horn 

Dr. Martin Horn 

Avocat 

Je soussigné MAX PUNCH certifie connaitre parfaitement la langue alle 6 
ct la langue française et atteste quo le texte ci-dessus est la traduc. 
tion sincère ct correcte du Document W317 du livre des Documents " Rib- 


bentrop", 
lo 29 Mers 1946 


Lo Chef dc laSection X 


MAX PUNCH 
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Déclaration faite sous la foi du serment 


Rudolf Hess 


Selon une déclaration sous la foi du serment de l'ex- 
consul général américain à Berlin, Messorsmith, document 
2385-PS, USA, docunent 68, le Führer ct ioi aurions désla- 
ré quo l'Allomagno s'efforçait do domincr lo mondo. 

i ce sujot, jo déelare sous la foi du sornont ٤ 

Jamais jo n'ai foit uno tolls déclaration à qui quo 
ce soite En co qui eoneorno mon opinion sur la question do 

͵ 


la domination du mondo, j'ai été « ο suis fortoment in- 


flucneé par lo Mihro+ lui-méno. 


Lc Mihror m'a répété co qui suit, unc 


pondant la guorro 5 

Co sorait un graná malhour pour lo pouple allomand 
si l'áAllomammo espirait à la domination du “monde. Car lo but 
qu'il s'est fixé sorait ainsi disporsé* Il scrait distrait 
du but vraimont vital : l'obtontion d'un grand cspacc vital 
bicn défini on Europo. 

Un tcl ospaco sufíisammont vasto sorait d'autant plus 
important qu'il pormottrait d'évitor dans uno forts mesure 
los possibilités ἃς friction avoc los grandcs puissances du 
حدہہ‎ <0 maritime ot mondial. Oc»cndont l'espoir du maintion 
do la paix on sorait augnonté pour l'Allonsgnc, En offot, 
la situation sans un ospaco allemand suffisont ost la sul- 
vonto 4 

Commo l'Allonozc no paut produire ollo-n68no qu'uno 


nortio Qu ravitaillcmont ot dos matièras »romiéros dont ollo 


۷ 
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eii 
a bosoin, ollo cst obligéc G'iiportor do grondos quantités 
de l'étron:ore leis à la longue ello no pourra payor ces 
importations quo per uno cortuinc quantité d'oxportations 
sur lo marché mondial. Afin d'assurer à se population lo 
travail ot lo pain, ollo doit done oxportor à tout prix. 
Cols signi fio ooponaant uno tres dure compétition avoc 
los autros ouissoneos qui ont busoincollos aussi du conmor- 
co mondial. Cheque tonne quo l'Allomegne oxporte rend, par 
οχοΏρ]οι l'oxportetion englsise plus tifficilo» Or, l'an- 
glotorro, plus quo tout autrc pays, dépone de l'iuporta- 
tion ot sar conséquont ἕο 1'oxportrtionme Il on rósulto quo 
rays qui sc voioni nenacés dans lours intérêts ont ton- 

fence ἃ évincer par lo force s'il le faut le concurrent 
incésirable. Ït ceux qui ont intérêt à onbrouillor la situa 
tion internationale profitent co cot état Ce 08۹٤۶ 

Par contre si l'illonagno dispose £'un cspacc suffi- 
semment vasto pour vouvoir se suffire à elle-même, la né- 
ecssité ¿texportor à tout prix ct los àcn-ors qui on résul» 
tont so t su priés. 

A ce point do vue le dernier ous lo Führer cher 
chorchoit à attoinirs était un accord entrec و لا‎ 
où tent quo grando puissance continontalo, 
oui ssances maritimas" 

Lo Führor ocnsidéroit cu'il était 
pour l'àlloaogzno ἕο voursuivro dos ;rojots do .oninotion 


+ 


2201904 و2190‎ qu'il avait l'intontion ào lc motiro on ος τὰς 


dans son tostamont politique, ainsi cutil mo lo aft uno 


fois. Zn sffot, si l'on n'a pas lo droit do nommer un suo- 
cossour nour dos quostions dc moindro importance, il cst 
coscndant justo dc lo fairc on oc cui concornc los problè- 


mes fondauontauxe 
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En anerent oct ovortissomont dans son testanent po- 


litiguc, il voulait on quolquo sorto que lo pouplo allomand 


dcvint son propre sordiom pour le eas où l'un dos sucocs- 


scurs no suivrait plus la ligne qu'il avait trouée et róvo- 


roit de domination sondiclo, comme il disait. 
Le Führer prononçait zónér2lonont oos paroles lors- 


à -utro on p.rlait dans lo mondo dus intontions 


l'4llonogno do 8onincr lo mondo» Lo Führor préton- 


cos nouvelles étaicnt lencéos afin dc provoquer le 


contro l'illcmagnc, surtout on Anglcterree Il los 


attribuait à l'influonco ¿'ompoisomours internationaux e 


L'uffirmetion précités émanant à 


ral ossorsnith, 


quivoques »rononeccs pur lo Führer on ma présonoo, 


vrosgue certain que ۱11 ۳:02 نا‎ 012 ost inoxsoto également 


cn co cui a trait cu ΟΠΟΥ, 


opie پ0‎ 
é + Martin Horn 


at 





HUELLA 


H0876-0053 


réponds aux ques ivontos 
de Monsicur von 


dc la politicuo extéricure no coin- 


20 11 ون‎ du Führor ? 


bicn dos dé 

و 3 121 6 

Fünror 1 
dait la آ09‎ 
résideit surtout duns la manièrc 

angéres Le minis- 

co temps-là, Monsicur 
l'on sc borne sux moyens pu- 
dos négociations diplonatiaucs 
ac forces favorable à 
l'emploi dc démons. 
mise on jou effoctive ds la puis- 
le poli- 
gno. Coci ost vrai event tout 
los tonti- 


d'avis cuo toutos 


Gr ou soulomont do ron- 


iiktat" dc Vorsailics,suolc voice di- 


Savez vous que les concoptions 


lait vivomcat 


pour attointro los buts du 


extiricure do 0 


per contro, 


l'.llamagno on vuo do 1 


Sous la foi du sore: 

comic suit 

I.Question 

Ribbentrop dans le 0 

cidait nes toujours 9 
Réponse : C'ost 

elarations qu'il 

années avant 1. 

do la 

&- Question ¢ En quoi rési 


ee‏ — هیده 


La 17 0 


von Ribbentrop 

ronont 821۳10221 01008 و‎ 

ət la création d'une cons 
l'illcoasgno. Il 603 
.ا‎ 8 


militeires ou la 


anes militeirc cu Reich 
ti quo 
pour la criso »olonaiso. 
io Fuhrer, 


tivos da 


dro plus supportable lo "cç 


plom.tique avaient été incontostablonont vainos.Ceci bien quo 


7860. cotuc Lloyd George, 


se soient prononcées pour sa révision. 


is a'étet du cin 


'8minonts hon: 


60۰91 82 21 30 du tr.it., 
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۱ Á ae š JAR 
À son avis, los stats voisins do l'allomagno à l'Est ayant 


des minorités allomandcs aursiont constamuont écarté los sti- 
pulstions du Traité do Versailles oonocrnont lo tr:itomont 

dos minorités, on mottant oos derniéres hors lo loi, on los 
dépossédant, on les déracinent du point dco vuc oulturol,on los 
persécutent ot on los molostant. Los oo-sign.t.iros du Traité 
dc Verseillos auraicnt laissé fairc. 

D'eprés lo Troité de .Vorsailles, la Pologne ct la Li- 
thuanio aureiont ¿tó obligéos d'orgeniscr un plébiciste dans 
ecrt.ins tcrritoiros ayent dos minorités. Au liou do colà, 
cllos ont orcé des état ; fait ro sur la forece Los 
co-signetairos Qu Traité do Versai avaiont laissé fairo. 

Ics eo-signotoircs du camp 37 cu Traité de Vor- 
831 1108 n'ont pss tenu la promosso do désarmement contonuc 
dons oo ۰ 

D'.prés lui, l'.llomagne aurait été patiente pond:nt 
quinze onse Los tontetivos porsonnollos du Führer afin do 
sauvoganrcor los droits de l'.lleaagno ct d'attoindre sos 
buts vitoux,dans lo domino do le politique oxtéricuro pér 
la voie purement dinlomatiquo zuraiont été ógc-loaont vainos» 
Dens eos circonstanecs, il croyait avoir lo droit ot lo ĉo- 
voir, dans l'intérét do 1'.1lomagno, dc recourir dorénavant 
sux méthodes employécs par la portio advorsoe 

Jo voudrais soulignor ous, moi-nône jo partageais 
et partage encore ou;oufd'hui absolumeht la façon de voir du 
Führer. 

Nuremberg,le I2 févricr 1946 
Signé; (Rudolf Hess) 


Pour convie conforme 3 


Signature ; 
DreMartin Horn 


Avocat 





Sachant que ma déclaration est destinée à être présentée 
au Tribunal Militaire International et connaissant los sui- 
tea pénalos dc toute violation de serment, je déclare oo 
qui suit sous le foi du sermont : 
attaché aux Affaires "tranzires; plus tard 
étrire d'ambassade au service du département 

politique V (Polosno Russie ot Danzig ) et à partir de 

après avoir fait mon service militaire ot après ftro 
revenu d'Athènos au département intérieur, je m'occupai de 


la question juive, 


Il ressort du document D 2319 PS GB 287 que l'accusé von 
Ribbcntrop a ordonné en 1943 ou 1944 l'établissement du pos- 
te d'informations XIV (action antisémitique à l'étranger) et 
placé sous les ordros du dél4gwué Schleier., D'après 
l'article I du document co service avait pour but d'activer 
ot de renforcer l'information mtisémitique à l'étranger 
en contralisant tous les agenta des sections ct des services 
du ministère des Affaires étrangéres s'occupant de l'informa- 


tion ^ntisémitique à l'étrmær. 


posto d'informations devait étroitement coopérer avec tous‏ ۵6( م2 
les services n'appartenant pas au Ministère des Affaires‏ 


étrangères ot faisant de ls propagande entisémitique ainsi 


ΙΙΙ 


qu'avec los Missions allemandos en Europe. | TAI 


H0876-0055 


4.)À co servico devriemt appartenir outre les collaborateurs 
qui lui étaient diroctoment affectés, des rapporteurs pro- 
venant des autres sections politiques eommerciales, cultu- 
rellcs, radiophoniques atc... désignéos à la page 2 du 


document. 
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- 1 -(suite) 


En dehors du Ministère dea Affairs étrangères partici- 
paient encore à l'action contre les juifs les services 
suivants $ 

1. Le Service Rosenberg (office principal des forces 


supra-étatiques) 


L! "Action européenne" fondée par le directeur 


ministériel Dr. Berndt (Ministère de la Propagande). 


La ligue mondiale antisémitique. 
L'Institut pour l'examen des 


Francfort sur la Main, 





"۳۷ 
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5. Le service mondial (Institut pour l'étude des questions 


juives) à Francfort s/ le lain. 


Le bureau VIT de l'Office principal de sureté à Berlin. 


11 y avait sous les ordrns du Ministère des Affaires étrangères 
toute uno série de postes d'informations, peut être I5 ou 6 
qui étaimt chargés de réunir des informations sur des ques- 
tions précises et de les transmettre aux postes compétents. 
On no doit pas considérer autrement la création du poste XIV 
Los 2 services Rosenberg ot "Action européenne" cités 
plus haut stoccupaient intensivement de la propagande anti- 
sémitique, Cette propagende s'étendait surtout à l'étranger 
où elle nuisait à la conduite de la politique extérieure. 
Ribbentrop charchait à la controler pour éviter des effets 
nuisibles at freiner cette propagande chicanière, C'est 
pourquoi il a créé le poste d'information montionné plus 
haut d'où l'on devait essayer de contraliser la propagmde 
étranær, 
lis^tion pratique de cette installation so fit de la 
suivante : le délégué Schloicr discuta pendant I5 


environ avec les “gents particuliers du poste d'infor- 


pour connaître la documentation accumulée entre 


emps, donna ses directives pour l'utilisation de ces sources 
jes dc documents juifs et anti-juifs et traca aux 
Missions du Reich allemand à l'étranger ha voie qu'elles 
de vaient suivre, 
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0876-0058 


- 2 - (suivre) 


Schleier était chargó par le Ministère des Affaires 


étrangères de voiller à ce que ce dornier ne fut pas 
écarté de toutes los actions propagandistes à pou près 
parallèlement tracées par les services indiqués, maia 
soit inter posé commo élément dimcteur. Los services 
plusieurs fois mentionnés firent dcs difficultés extra- 
ordinaires à Schleier, il no fut très souvent pas instruit 
ou ne le fut que fort tard. C'est pourquoi il éprouva 
á'oxtrémos difficultés à défendre les intérêts du Minis- 
têra des Affaires étmngères dans une lutte incessante 
avec las personnalités dominante? 8 dc cos services. En 


conséquence, ce poste d'informations ne put en général 


fournir ¿o travail pratique véritablement à long terme, 
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-ὁ- 


9- à la réunion du 3/4/1944 à Krumhübol, il no stogisseit pes 


E 


d'un congrès intcrnational,mais d'une oonfóronoo du travail 


purouont intéricuro tonuo par dos membros dos Affeiros étron- 
gèros ot à loquollo éteiont invités dos roprésentents dcs sor- 
vicas Rosonborg ot do l'Offico principal do sécurité, Jo no poux 
diro si lo délégué Sohloior avait convoqué la conférence و‎ 
l'approbation oxprosso de l'accusé von Ribbontrop ou dans lo 
sos instructions d'onsemblc pour lo trovaile J'ignore 
Slomsnt si Ribbentrop 5 wu^lui-n6no lo rapport do Schloior 

sur cotto confíronco; il so peut que oc no goib pas lo cas, 
p-roo quc son burom ministériel, jo lo sois, ometteit parfois 
do présenter à Ribbentrop ¿os choses auxquelles il n' nttribucit 
ps d'iaportenco particulière. 
IO- L'idéo d'un congrès antisémitiquo ost vonuc du service Ro- 
sonberg (Hageneior) Io Ministère dcs affaires Etrangéres prit 
position contre oo plan ot, comuc jo lo sais par uno comiunica- 
tion porsonncllo do Sohloior, Ribbontrop était aussi opposé 
À oc coùgrèg qui sureit été absolument insonsó cens la formo 
010 ۰ 

Commo Rosenborg prétendait avoir l'approbation üu Fuohror 
pour la réunion du Congrès, on dovait ossoyor, d'après l'indi- 
ection áoméo à Sohloior par Ribbontrop, dc fairo tout do móno 
obstaclo cu congrès ou bicn, on oss d'inpossibilitó, do l'ai- 
guillor sur dos voios sans dangor pour la politiquo oxtériourc, 
C'est pourquoi on discuto do conecrt ovoo l'Institut pour l'oxa- 
mon (os questions juivos, lo projot dc placor lo congrès sur 
uno basc tollo quo los controversos politiques ot polémiquos 
soiont óvitóos. 
Zifcotivonont,. lo congrès antisémitiquo n'out pss liou. 


Duo 
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-¿=3Suito 


II- Jo n'ai pos cu l'occasion do parlor avoc Ribbontrop lui-mêmo 


Gc l^ quostion juive. Mtis on n'eppuyent sur los indiontions ro. 
gues, jo poux cortificr quo Ribbentrop a toujours modéré l'^r- 
ácur dos sorvicos intériours sllomends on go qui aoncernatt la 


question 1۷70 ۰ 


۵ 6 901 نس 
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سا مت 
Il justifia ceci également on invocuent‏ 
les suites néfastes possibles decns lo ¿omiino de le ‘politiquo‏ 


oxtóriourc» Coci rossortit avcc uno nottotó particulière ¿o 


son attitudos $ 


^) on oo qui concormo lo désir rouncin ^u sujot d'un 0 
G'oxeoption pour lcs juifs roun ins mns lo rossort ¿o la sou- 
vor'inot^ ^llomanàdc (printomps 1943 
S^ prise do position cans lo cadra ĉo l'opération do rc- 
¿mont dc juifs étrengors $jusquo-1à on :llcnegno, 
ο) ἃς la participation do juifs étrangers à l'échango d'intornés. 
Nous avons éprouvé, cns oos trois cds partibuliérenont signi- 
fie ntifs, los plus grandos difficultés à feiro acceptor 0 
arisa do position de Ribbentrop por l'offioc IV ἃ tondonecs très 
radicslos do l'Offioc contral dc sécurité du Roiche 

l.- Pour oo qui ost Qo la noto do cossicr du 17.10.1941 figurent 
cu document 3519 PS, jo n'on ai porsonnollomont rion su jusqu'à 
prósont. Il no rossort d'eillcurs pas do cotto noto qu'un rap- 
port concordant ait j:mais été présonté eu Ministéro dos Affsires 
Etrongéresse Etant donné lo Soorct particulior dont lo sorvico 
Zichuaun ontoürcit le destruction dos Juifs, jo croirais plutôt 
que cetto noto do dossicr a été simplomont onvoyéo par le voia 
€iroetc do Buerrost à Zichmenn comme "àépOoho vorto"; si bicn 
que lo Ministére dos -ff iros étrmnsèros ot Ribbentrop no pou- 
vaiont pas on avoir conn. issonoc. 

199 Jo n'ri ou on meins propros quo guolquos unes dos protestn= 
tions du V tion en oo qui conocerme le traitement des Juifs. 
iius nous sommes préoccupés de oos ease Nous -vons ossayó, après 
avoir roouoilli dos informations dur los cos isolés signalés par 


wL en 
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0-2 


0 ہمہ 
lo V.tiosn, do proouror su Noneo dos ronsoignomonts suffisants,‏ 
quoiquo notro treveil rit été ontrevé por d'autros sorvioos pré-‏ 
toxtent quo le V.tiosn n'ét.it pas du tout fondé on droit in-‏ 
tormationel à so livror à Gos intorvontions do co gonro.‏ 
Io !inistéro dos Affsiros ¿trongéros n'evoit rion à fairo 0‏ )14 


los o^m»s do Juifs ot dc ooncontrotion. Los camps cc Juifs 


a sicnt à ma connrissenco distincts dos camps do concontratione 
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Los premiers étaient sous los ordres de Eichñann, los 
autres sous les ardres de l'Office Central Economique 
et Administratif (Pohl) 

Suivant le désir de Ribbentrop ot du Ministèro des 
Aff$iros ctrangóros, los juifs devaient 0 
dans des échanges d'internós, En conséquence, j'ai visité 


au printemps 1943 le camp de Bergen-Bolson, qui devait 


^ 


¿tro un camp de séjour pour les juifs qui devaient être 


compris dans cet échange, La situation dans le camp était 
entióremont satisfaisante exception faite do points pou 
٥1٥٥ 61:18 auxquels on pouvait remédicr, 

Pour ma documentation personnelle j'ai aussi visitó 
cn l'année 1943 et encoro uno fois en l'annóo 1944 lo 
comp de Therosionstadt avec dos Délégués du Danomark ot 
de la croix Rouge internationale et danoise, afin do leur 
donner l'occasion de connaître le camp, où dos juifs 
danois avaient été transférés, 

En avril 1945 j'ai encore revisité Thorosionstadt afin 
do vérifier les informations étrangèros sur la soi disant 
extermination journalière de plusieurs milliers de juifs, 
Lors de ces trois visites jo n'ai rion remrqué, pas 
plus quo los représentants étrangers, qui puisso laisser 


supposer do tels actes dtatrocités, 


Nuremberg, lo 21 juin 1946 


B 


signés Dr, Eberhard v. 
THADDEN 


Je certifie par la présento l'authenticité de la signature 
apposée en la présence par le Conseiller de Légation de 
lèro classe Eberhard von T H AÂ D D E N, 

Nuremborg, lo 81 juin 1946 

| signés Dr, Goorg 


Froeschmann 7 
Avocat de l'accusé v, Ribbentrop 
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Pour copie conformo 
s) Dr, ملا‎ Horn 
Dr, Martin Horn 


Avocat de l'accusé v, Ribbentrop 


Je soussigné Max PUNCH certifie connattre parfaitement 


la longue allemande et 1a langue frangaise et atteste 


gue le texte ci-dessus est la traduction sincéro ot 


correcte de ce document, 


Le 27 Juin 1946 
Le Chof de la Section VI 


Max PUNCH 
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orts du mi- 
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autres mi. 
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aussi occupée 
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0 1168 occupcs, 


cette section 
trouvcr 
autres 


rc dans plu- 


juive nc pouvait 
les 


cont 


, foi du 


déclarstio 
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< 
2 
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γιο 
LA Cu d RD 


élevé 18 
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A sous 
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fus du 5/11/1942 
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on 
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LEP ΕΙ} ἂν 


plénipotent: 


quest 


écla ration 


INSTLUIT cu fnit 


au tribunel militaire 


conséquence 


s کی‎ 
prete, 


ont 


Je 
erment و‎ 


ny 
Cv مها‎ 


Je trevaillai 


teur ministériel ct j 
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avait aux Aff 
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rangeres‏ 
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le 


me 


suite du 
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d x 
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Document Vie BEST 


nois, de leur insigni^ «nce politique et de la 


ception juridique des nois, une telle mesure 


fatalement 


4 4 
نا ۔ 


toute ma poli- 
antic de la souvereincté et 


telle intervention 


urs jugé la question juive 


„ 


faut porter à la 


L. Ç Ç 


symbiose avec un 


itique 


autre peuple comme une minorité pol: 


minorité, J'étais par 
racuation de: 


durant la guerre 
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PE 


Document 


We DE st 


es il n'était pas d'ac- 


+ 


aient habituellement 


burcau 8 


ais àéduir: 


ces 


ris et propositions 


a es ATE aires 


ureau 


d'une solution 


Je 


trangéres. 
evec certitude que 


mon point de vue. 


entre le gouverne- 


aussi bonnes qu'elles le 


‘ennemi a même du Da- 


GELO 


or]? £ 
ρε 


AD 3X x á $ 
ctorat modèle", Ces bonnes 


Danemark 
inquiéter 


“tes de sabotage 


de toutes pièces au Danemark et 


ù dcs mesures qui soultveraient 


, 


2 de 


es pour 


facon [| 


n 1G pouv 


dan SITES 
du b area 


aonc 


chos 

cora avec 
" «^ T 
corun uniq uges Par e 


25 


evane 


^ vd um چان ہیں‎ 
contenu 


propositions 


ment critique 


peux 


approuve.it 


Jusqu'en 

ment 
pouvaient, À 
nemerk comme 


relations visaient 


ral du Fuehrer par les 


rcur qu'elle montait 


pousser ainsi HITLER 
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Docuncnt 


contre l'Allemagne et porteraient 
atteinte à la renommés ondiele de l'Allemagne. Le 
κοιν 
Comme je voyais clair â travers 3 choses, je 
contre uno politique de représailles, 
Von RIBBENTROP était absolument de mon avis; à 
ject, il désigna lui-même le Danemark comme 
parade" ct ne vouleit rien laisser 
eu Denemerk qui fut capable de faire 
de politique ext ’ricure. 


qu'il ait souhaiié par lui-même des mesures si 


d 


= ۳ . 4 TET τ 
graves que l'évacuation des Juifs et les actes torro- 


<0 26٤ 


Etat d'excep- 

tion militaire fut 450176 au Danemark la suite des 
sabotage, au sujet desquels lo commendent 

le VWehrnac avait référé eu Querticr Gé- 


fait mon activité 


devenait 
ce moment, on igno- 
tout d'un ordre concernant l'évacuation 


L'ordre corocrnant l'évacuation arrive 


finalement en 
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septembre 1943 per le canal de Himmler. Jusqu'au 
moment de la prise en charge de la force exécutive 
du 29.8.1945 il n'y cut pas 
anemark. Pour mener à bonne 
fin l'action contre les Juifs, Himmler avait fait ve- 
nir de Berlin à Copenhague un chef spécial provenant 
de l'Office Eichnmann-Gürther. Avant son arrivée, 
une fois ulitiré, dans télégramme, 1 
attention du Mini 
les conséquences éventuclles d'une telle mesure et 


` 
D 
C. 


j'ai fait remarquer, à cette occasion, que si l'or- 


dre en question devait réellement ftre exécuté, 1'é- 
tat d'exception ne devrit ment pas Étre levé 
avant l'acconplissenent 

rait possible qu'il y cut des troubles. Avant 


late qui m'a été communiquée, 


το l'action projetée contre 


faisant connaitre à temps, à certains 
la mesure prévue et l'époque à 


ος qui eut pour con- 


séquence que parmi 6 
se rendre en Suè Ὁ 4 à 500 Juifs 
furent arrêtés encore au Danemark. Je ο 


dans l'intérét allemand et dans le sens 


vraie conception de mcu ministre von Ribbentrop. 
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mention- 


068 


je considère qu'il 


pu faire la remarque 


veut s'agir en 


f 


l-jc par- 


rÉtendant que 


BI 
£ 


سس 


£ricure, 


i j'ai fait une telle renar- 


rk, dont il 


en dato 20 dé 


au 


artier général d'Hitler d'une 


۲۷ . E à a ۶ 
iu mande e 


Plusieurs repré- 
lice étaient aussi 


ade à Steinort et 


£rence Hitler a dit à 


k était intena- 


faire à l'avcnir le 


Ar à وٹ‎ 
201۷7 37ت‎ 88+4 ٤8 


οὗ aux coups 


mains sur 


706 


tion au Danemar 


Lanez. 


uc d'!un mal: 


acs remarques 
von outs 


Ribbentrop ne 


Hitler nos points dc 


de ne me rappelle plus و‎ 


que au Dr Milüner. 


conférence à 


laquelle 


a 


sentants dela | acht 


dehrz 


Von Ribbentrop 


participe 
moment, que 
et qu'il avait 


de guérillas 
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da‏ ات 


Document Ww.BLST 


‘Une mise en scène 
ce moncnt, qu'on 
cs judicisires normales. 
; +L x αἱ ert TT ΕΜ ΣΕΚΕ 
te de cette conférence 
mon point de vue. 


4 
19 <5 8ق‎ 
contre cette 


28 juin 6 


signé; Dr Werner BEST 


la signature qui précèäc et qui 


présence par le Dr Verner BEST, 


nat 


cst certifiée par la présente. 


Nuremberg, le 28 juin 1946 


signé: Dr Georg Froeschmann 
Avocet de l'inculpé Ribbentrop 


signé: Dr Martin Horn 


Avocat de l'inculpé v. Ribbentrop 
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hibit 521 


— موجہ ہے ------ ”وج لہ 


4 - . - ce 5 ` 
Declaration sous la foi du serment. 


— me اتوہ‎ co مم‎ m ÀÓ — ——— —À] --- 


informé que ma déclaration 


litaire international 


Au cours de l'interrogatoire contradictoire on 


Mi Aa M S aeu. d Ey. As s. λα $ aoe us 
ás volunincux documents du Ministère 


Jamal s 


procès-verbaux 


forme, 


avait 


opinions qui 


: > als. M حر‎ aa À P eu ہے — کہ‎ de 
de termes qui lui étaient 


examincr l'e- 


67:80-10 


cplications 
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Ri-Exhibit 321 


1 ° ΄ Za EA A 
Italiens régnait depuis 
cs un véritable chaos. Les 


2 L تب‎ 


A δ ρα..." z 
3 ^ mirate ^ ^ Ê < Hoi vos Calle 
ac conspi ratcurs 5 2 10  υσθισος cau 


a Wehrmacht allcmande sous 
d'cmbuscade de Partisans, des per- 


\ Co 


de plus comnirent 


documents 


ہہ ا مر ہے 
pentes‏ 


istrucuses contre acs 


soutcnucs dans 


LCS 
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Ri-Exhibit 321 


conbzrttrc ces bandos 
La fourniturc d'armes continucit. 
raison que HITLER ne passa le consigne d'c 
Italiens qu'ils emp sent dès à présent contre les 
Cetnici les proctdés les I Encrgigucs. Il cspérait 
pouvoir pousser le Duce à uscr d'une plus gran- 
influcnec 8 e "Commando suprimo" afin de pou- 
voir, peut-Stre, cn enpéchent le livraison des armes, 
nerquer eu noins un faible succès no parait peu 
vraiscnbleblc d'avoir cnployé lcs 
ct "élinination" il cst 
nettre 
م0‎ 62281126 
suivie à le lett 
pronitrc ‘eon aversetio 
ce fait insignifiant, 


3 
1 


s = ہے‎ A 
du ácuxi Lone entretien 


νο A,- PA 3 z AUS E z 
de nouveau ct 8 préscnt quc des 


fussent aussi 
Bicn entendu, 6 ai pas par- 
do CEUX; 
Partisans, par- 
8 لہ‎ 6 Un tel beats 
fait méme de 


4 š 
ا تا"‎ ΘΟ ΙΒ 
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Ri-Exhibit 521 


Il y eut sur le même plan l'entretien du 8 avril 


1945 (D 740) dans lequel je mettais les Italiens en 


sarde contre l'enploi de méthodes trop douces. 


Les documents RF 1207, RF 1210, RF 1220, RF 1504, 

ainsi que 2614 PS ont trait à la question juive en 

France. Quant au contenu de ces documents je déclare: 
absolunent rien des docunents RF 1207 


(mémoire) et RF 1220. 
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ABETZ était Ambassadeur auprès du gouvernement de 


Vichy. En cette qualité il n'avait aucun pouvoir 


pour traiter la question juive en France. La res- 
ponsabilité pour la question juive en France était 
tout entière entre les mains de la Police. Le 
Chef de la Police semble, lorsque l'occasion 
présentait, s'Étre adressé 
dant que le Gouvernenent francais soit info né par 
voie diplonatique de toute mesure qui pourrait ¢- 
est parfaite: 


eprés entant de 


)porteurs 


deux preniers alinéas du docunent 
de Paris est compétent pour la 
ctivité anti-allenande d'origine 

juive ct le Chef de la Police de sureté et du SD 
est, pratiquenent, Commissaire aux Affaires juives 
pour l'Europe. Si dans l'avant-dernier alinée de 
ce document il est question d'une réalisation ab- 
soluce de la politique juive en territoire occupé, 
abstrection feite de tre es exceptions provo- 
quées par des outsiders, on fait allusion aux re- 
présentants actuels de l'Anbassade d'Allenagne 


à 
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qui, obéissant à nos instructions, tentaient une 





III 


H0876-0077 


action àe modération et de freinage 


chiffre 1/7 Gu document 361 


D D ü 


1 PS 
4 EN 


parce que beaucoup de familles juives avaient 


fui Paris et 


اث 


pour les 
mettre 


en vue de mettre on sécurité 
E 2 x a D - à ۴ 2 š 
qui se trouvaient à la portée 
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fit 
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pas d'une réquisition; en particulier 


extérieures n'en & 
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lettre pe 


au Dice 
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UG aon- 


n'aurais 


in ce qui concerne l'Affidavit 


fais l'observation suivante 


entretien était de faire comprendre 
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aux Chefs suprtémes SS et de la Police quo l'Allema- 


ene voulait quand même ntinuer à travailler 


1 ET ^ : αν A WITS 
Laval, cet homme que HIMMLER avait projeté de renver- 


À cette occasion j'ai done rappelé l'ordre don- 
per HITLER d'arréter toutes les forces suspectes 
appartenant au mouvement de la Résistance francaise 
qui pourraient constituer un danger pour nous lors 
; LN M 7ءء‎ CL 1 9 
pes alliées fin de ne 
de charger la Police scule 


cution de cette tÉcho et d'avoir 
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des évén-~ents préjudicisbles à la 
p J 


j'ai 


(8 ٩ 20 61217 ABETZ. 
qu'il dev 
inexact ; 
n'avai 
fration 
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ns vous 


concerne le document Bonnet 
ions qui s'y trouven 
fln, c n'ai 
moins encore à Bonnet que 
nt pour un Juif. J'ai au contraire 


invit%t au 


un Ministre juif du non 


Pour conclure, je déclare en 


doc umcnts cédents 5 


En tant que membre du Gouvernement du Reich, j'avais 
à me conformer à la position antisémite du National- 
Éanmoins je me 
jusqu'à la fin, 
er le moyen d'unc évolution progressive 
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tion correspondant à ma position intime et personnel- 


A ; ? yer 2 — .وٹ‎ 
tique extóricurc, En consé- 
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w 4 = 33 
tenté au cours de discu 


avec Adolf HITLER ain- 


. . : وت n g‏ 1 ہم 
si que dans des méno y particulibrcnent‏ 


1 دح ری مرجم‎ un ha r ^ ma ae بد‎ ٤ 
ancner un chang nt conforme š mes idées 


politique à l'égard des Juifs ct de l'zgli 
offorts sincères contre 
ncllenent jamais 
dont 
cours 


2 3 ۶ رھ‎ 
conséquences de 


RIBBZNTROP 


Nurenbcrg le 1 juillct 1946 
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Supplement £u livre de documents 
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Joachin von Ribbentrop 
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Ribbentrop Exh+322 


I, Sir David John Montagu- Douglas- Scot 


Ke Celie Ge, a Deputy Under-Secretary of Stete for Foreign 


Affairs, hereby Certify that the document, ettached here 
to end marked "C", is a Photosta Dy, taken from a ti- 
crofilm, now in the custody of His Majesty's Government, 
of e. document formely in the records of the German Foreign 
Office, and I further certify that the aforesaid Microfilm 
was handed to British and United States archivesrInvesti- 
gators, acting under the authority of the Supreme Comman- 


xpeditionary Force, on lay 04 r a mem- 


de La >x Y Z ^ y í ہہ‎ 
he Gei uiam POE 
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à fait confidentiel, strictement 2ersonnel 


Berlin, le 2 Jonv.1958 


νεα... ας à 
destinée su “uchrer, 
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Conclusion du rapport "Ambassade d'Allemagne à Londres 


sur la tournure que prendront les relations anglo- 


erdh - secreticren LA وا‎ 


L^ constatation que l'Allemagne 


par le centrale, et qu'une guerre en 


Europe possible tôt cu tard, fait vetit à petit dis- 


réslisée avec 165 hommes 


creront-elles 


+ وم‎ 
oj & ur 


۱ à Lemacne 


1:19 l'Angletirre, qua 
nsebilité du denser 
13 l'Allemegno, cst à sos 
prob”blement à défendre scs alliés 
on tout cas possiblc, dc même qu'unc sucrre.snglo-allo- 
mendes Coci pout arriver même si nc veut pas 


ےلت 
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la guerre. L'Angloterre, qui croit devoir défondre sos 


frontières au Rhin, serait simplement automatiquement at- 


tiréc par le France, c.à.d. que la Frenec ^ pratiquement 


^ 


la possibilité de provoquer une gusrrs anglo-allomande à 


l'occasion d'un conflit frenco-ellemend. 
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Il ressort de ceci qu'une guerro entre 1! Allemagne 
ct l'Angleterre à causé de le Frenco nc pourra, être évi. 
tée que si cotto dernière sait d'avance que les forces nn- 
glaises ne pourront PCS parvenir à assuror 15 Victoire 
commune. Une telle siturtion pourrait contraindre l'An 
glcterre et par conséquent l^ Fr^nog à acceptor bien dos 
choses qu'une forts 7٠. 11060 À ngl^iso no suppor- 
terait jamis. Ainsi ser-it lc CES p^r cxomole, si l'An. 


&lotorrco vensit à mo nqucr d'armement ou Si, p^r suite de 


la menace de son "mpirc p^r une ^lli&*nec ds Puiss ANCSS, (p. 


CXe Allom^ ^lie-J^pon) cllc dev-it conccntrer sos 
forces militrires on « j S points, ct no Pouvsit ^ccor- 
der de ce 1 à l^ Frenes, uno assistanco suffisontc- 
Zn ec qui concernc 1^ question d'une allinnce de Puissen- 
ce ccllc-ci déocnd do l'évolution 
d'Entensc 
L'Amérique. Il sorrit préjudiciable 
l'Angleterre de so trouver Scule et insufficsmmment ar- 
f^it 9 
emeun doute 
no dcvr^it cfflourcr l'anglcter o et 
à sovoir que 1*Italic ot lc Japon s ticnront fermement à 
qu’ éventucllement los forces comm 
l'Alliance scrricnt engrgéos d'unc m-niére 7 7 ؤ۰‎ 
le Japon ont un intéret vitel à ce que l'Al- 
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lem?gne soit forte ot réciorcgucment. L'existonec de 15 
nouvelle Allemagne 5, constitué ces dernières ^nnécs pour 
ccs deux nations un avent gc considérable pour lcurs 
aspirations d'expansion. À cot cffet, οὗ plus terd dans 

dcs buts communs à résoudrc, il frudrrit r éus- 
Sir à ϱποποτ ces doux puissenees à décleror leur solid&- 
rité avoc nous on tomos voulu. Dens unc tello Situ^tion, 
il scr^it possible que l'àngletorro emë 
d'intorvcnir ^u e^s d'un conflit 
gno ot l'un do 

l'intervention fr-ncri 
conditions désaventegcousos d'être obligé do 
son empire éventuclloment on trois on- 


MSA 4 + ^ L F 
Moa LUuCrrenee cn 
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colui-ci 932۷٤7 با‎ 
2 1 2610. 


cine 


NGC ceci, 
da l'zurope Cc: ^lo pourr-it Ciro 
toricuscment, m Gmbl: sci ( rois 
quo du 
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éveille hez s ٥4۷٣٥2-28 
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01۱11011 e 
J'estime, 


interct 
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co de puiss^ncos 


nir l'ingleterrc 


flit éventuel en 
devons consc 


ir do nouvelles. L'ancien 


ollisnces cntre 


Japon, Gt dzgdcux 


-)-— 





NON I 


H0876-0089 


da 


Ribbcntrobo 02 


ot France plus Russie, qui luttent chacune ¿our 


vuos autent 7" 


JO 
a'on observe los efforts fructucux d3 1 


Mw 


Jo mentionne 


Γι ya? γη] «- y 
uneampaer m! 


et où ٥٣6 


by) est ^rrivó depuis po 


Lorraine, 
snece 


formetion ds Flendin 
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Tre continuera z 


.'axe Rone-Serlin, 


75666 Tripartite Berlin 


cntonte 
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envoyo cet o 5 enon 1 noillou‏ 
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“cnt, ou bien comprise so 
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Angleterre voyant 
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a‏ تیا وان 


nécessité 9 


م ہے وہہ م جم AX‏ 135 
al Concerne‏ 


20-61 lome 


"74 سل رح ود ورد‎ ἢ 
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cas où c Tic 
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Ils croient l'Allemagne nation: 
cacables de 


nme nous eroyons i 
les 


Le ος GO 


۰73.17951 donc qu'une 


LV de 


us devons tirer les 


ente 


extérieur, ent 


serdant les 
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cause tous les 


LU 


directemer 


laboration étroit 


pouvons 


grandes puiss3a 
nous 


st que par ce 
comoromis ou 


Se 


edverseire dur et coriac 
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conflit où sex 
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la France 


20end des circon 
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fin. Ceci dépendre 
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sceptigue sur s résultats de mos cfforts, 
souvenir d'Edouard 
tentative. Aujourd'hui 


L'angleterre ne vout 


magne olus f qui sersi nc menaco 2orpétuclle pour 


41 


“lle s'y opposera per 1231 «rss mais on croit le 


157 -socielisme capabile d 1 choses. 3oldwin l'a 


on n'était 


sur qu'il s'associe per 12 sm دنہ‎ un 51:01:9116: anti- 
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aintenent qui ; = olrcé Vansit 


notre ennemi lc plus 7 ; us importent, 


ste d'où il pcut intervenir ?c façon décisive dens 
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ngleterre comme notre cnr 
"néc de gagnée pour 


nenocuvres que l'on 





